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Rachid Benaïssa
«La filière avicole a atteint 110 milliards de DA en 2010. Durant cette même année, les
viandes blanches mises sur le marché ont approché les 300.000 tonnes, les œufs de
consommation 4,5 milliards d’unités, et le chiffre d’affaires de la filière (avicole) a
atteint près de 110 milliards DA.  Forte de 35.000 exploitants, la filière avicole emploie,
a-t-il dit,  près de 150.000 travailleurs dont 90.000 occupent des emplois directs» 

+++

Au moment où l’Assemblée générale extraordinaire du
Croissant-Rouge algérien (C-RA) se tenait à l’intérieur de
son siège, dans le but de changer son statut, des
représentants de plusieurs wilayas ainsi que des
responsables du Conseil national et administratif se sont
rassemblés devant ses locaux. 
Qualifiant cette réunion « qui n’a même pas été autorisée
par la wilaya » de « dépassement », les protestataires
n’ont pas hésité à traiter leur chef de « vieux clou ». 
C’est dire que le Croissant-Rouge a, selon leurs dires,
vraisemblablement franchi la ligne rouge.

Le recensement économique débutera le 8 mai 2011 et
s'étalera sur une période de trois mois, a indiqué jeudi le
ministère de l'Intérieur et des Collectivités locales dans un
communiqué publié à l'issue de la 3e réunion du Comité
national de ce recensement. 
La formation des personnels d'enquête, soit 3.000 agents
recenseurs et 700 contrôleurs est prévue, quant à elle, du 19
avril au 4 mai 2011, selon cette source. 
Le ministère prévoit également une campagne de
sensibilisation et d'information "intense" à l'approche de
l'échéance prévue et durant toute la durée de l'opération. 
Le Comité national du recensement économique s'est tenu
sous l'égide du ministre de l'Intérieur et des Collectivités
locales, M. Dahou Ould Kablia, président du Comité, en
présence du Secrétaire d'Etat auprès du Ministre de la
Prospective et des Statistiques chargé des Statistiques, M.
Ali Boukrami, et des secrétaires généraux des départements
ministériels membres de ce comité, selon la même source.

Le Conseil national du syndicat national des magistrats
tiendra sa session ordinaire aujourd’hui à la résidence des
magistrats à Alger. 
L'ordre du jour de la session portera sur l'examen de la
plate-forme des revendications socioprofessionnelles qui
sera soumise par le président du syndicat des magistrats,
M. Djamel Aidouni, a indiqué un membre de cette
organisation. Il sera également question de l'évaluation de
l'activité du président du syndicat depuis la tenue de la
dernière session en janvier 2010. 
Initialement prévue en janvier dernier, la session a été
reportée en raison du problème survenu entre les
magistrats et le secrétaire général du ministère de la
Justice.   Le ministre de la Justice, qui, rappelons-le,  avait
reçu le 21 février dernier les représentants du syndicat des
magistrats, avait démis le secrétaire général du ministère
pour avoir tenu à l'endroit d'un magistrat des propos
"transgressant les convenances".

Réunion aujourd'hui du Conseil national 
du Syndicat national des magistrats

Elle fait du
cheval… sur
une vache !

Mayer a aujourd'hui 15 ans
et chevauche sa vache Luna
comme s'il s'agissait d'un
réel cheval. Elle fait même
sauter quelques obstacles à
son animal de compagnie. 
Lorsqu'elle était plus jeune,
Regina Mayer, une
Allemande de 15 ans, a
demandé à ses parents
d'avoir son propre cheval.
Après plusieurs refus de leur
part, la jeune fille s'est alors
contentée de ce qu'elle avait
à disposition : des vaches.
Choisissent Luna, elle a
essayé de l'entraîner et de la
chevaucher. Après des
heures d'entraînement et de
petits plaisirs gourmands
donnés à sa vache, Regina
est parvenue lui apprendre à
sauter par dessus des obs-
tacles, exactement comme
lors des exhibitions de che-
vaux.
Regina explique dans la
presse locale qu'elle savait
que Luna était un animal
spécial depuis sa naissance
trois ans plus tôt. A
l'époque, le veau était venu
droit sur elle, sans une once
de timidité.

A 75 ans, elle
coupe la ligne

Internet de
tout un pays !

Une femme de 75 ans, habi-
tant en Géorgie, a été incul-
pée pour un vol de cuivre
plutôt gênant. Et pour cause,
cela a eu effet de couper
Internet en Arménie, pays
limitrophe, durant plus de
12 heures ! Selon CBC, elle
était en train de ramasser
des métaux lorsqu'elle
serait tombée sur cette
ligne. Elle aurait alors sec-
tionné les câbles avec une
pelle.
Interpellée rapidement, la
personne âgée a rapidement
avoué les faits. "Elle a trouvé
le câble pendant la collecte
de ferraille et l'a coupé en
vue de le voler", explique
Zura Gvenetadze, porte-
parole du ministère de
l'Intérieur géorgien.
"Compte tenu de son âge
avancé, elle a été libérée en
attendant la fin du procès et
de l'enquête."

Repères
corps humains au moins ont été
découverts par des enquêteurs de l'ONU
dans l'ouest de la Côte d'Ivoire, en proie à
une grave crise politique émaillée de
violences meurtrières.

100
associations sportives, toutes disciplines
confondues, et 17 ligues spécialisées activant dans la
wilaya d'Illizi ont bénéficié, au titre de 2011, d'une
subvention globale de 121,44 millions DA.

132
personnes ont été tuées et 18 autres
blessées dans une fusillade éclatée
jeudi dans une école primaire de la
zone ouest de Rio au Brésil.

11

Le Croissant-Rouge franchit… la ligne rouge

Début dans un mois du recensement économique
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Troquant sa casquette de
Premier ministre l’espace
d’une réunion avec les cadres
de son parti, le secrétaire
général du RND, M. Ahmed
Ouyahia a, dans un point de
presse, tenu à revenir sur
plusieurs questions alimentant
l’actualité nationale et même
internationale en confirmant,
encore une fois, les
affirmations qu’il avait
évoquées lors de son passage
dans une émission de la
télévision algériennne il y a un
peu plus d’une semaine.
PAR SADEK BELHOCINE 

L e secrétaire général du Rassemblement
national démocratique, mais néan-
moins Premier ministre, s'est départi,

hier à l'occasion de la tenue d'une conféren-
ce de presse qu'il a animée à Alger à l'issue
de la clôture de la réunion du Bureau natio-
nal du parti, des chiffres et des longues
tirades pour expliquer la situation poli-
tique et social du pays. Bref et concis dans
ses réponses aux journalistes, le secrétaire
général du RND a réitéré sa conviction que
la crise que traverse l'Algérie "n'est pas
une crise politique". Pour le premier res-
ponsable du RND, les réformes politiques
ne sont pas liées aux évènements de jan-
vier dernier, tout au contraire "la poursui-
te d'un processus" annoncé en 2008, par le
président de la République. Ahmed
Ouyahia avoue ne pas savoir ce que va
proposer le chef de l'Etat, mais souligne

que le RND est contre le régime parlemen-
taire et révèle qu'aucun parti politique n'a
été consulté par le chef de l'Etat sur cette
question et dit ne pas savoir le timing du
président de la République. Ahmed
Ouyahia est revenu sur les émeutes de jan-
vier dernier s'interrogeant sur les bénéfi-
ciaires de la situation. Le secrétaire géné-
ral du RND donne la réponse. Ce sont les
lobbys, et à Ahmed Ouyahia d'exprimer
ses craintes à la prise du pouvoir des puis-
sances de l'argent si ce n'est déja fait. M.
Ouyahia avoue que ces lobbys ont eu ce
qu'ils voulaient. Pour les revendications
salariales, le secrétaire général du RND

fait savoir que les enseignants ont eu leurs
statuts et régimes indemnitaires et les
autres suivront et souligne que même s'ils
sont légitimes, les fortes augmentations
de salaires risquent "de couler l'entreprise.
ll pense qu'il n'y a pas de discrimination
dans l'octroi de logement et estime que
cela donne un espoir aux jeunes qui consti-
tuent 65% de la population. Pour ce qui
est des évènements dans le Monde arabe, le
secrétaire général du RND estime que la
sphère arabe fait face à un évènement

soixante huitard et avoue l'impuissance de
l'UMA dont le président passe un mauvais
quart d'heure. "Nous n'accepterons pas
qu'un Algérien meurt pour un autre pays
que l'Algérie, rappelant que l'Algérie a
combattu seule le terrorisme et que la
leçon a été apprise. Nous ne sommes pas
prêts à faire la guerre à la planète, se jus-
tifie Ahmed Ouyahia à propos de la Libye,
et déclare que nous n'avons pas à prendre
position pour une partie contre une autre.

S .  B .  

OUYAHIA PERSISTE ET SIGNE

Pas de crise politique

Pas touche aux acquis
S o u s  l a  P l u m e

L e RND a tenu sa quatrième ses-
sion de son Conseil national. Il
a tenu à préciser que suite aux

protestations de janvier qui ont
dégénéré en émeutes, il ne faut pas
croire que l’Etat est en position de
faiblesse pour accéder aux exi-
gences des citoyens mais qu’il
s’agit tout bonnement de gérer une
situation. Une situation, n’en déplai-
se aux détracteurs du RND, maîtri-
sée sans une goutte de sang. Mais il
faut bien admettre que l’Etat a
quand même  reculé sur beaucoup
de choses, à com-
mencer par l’in-
formel  qui règne
en maître des
lieux et qui, pour
l’instant, répond à
la célèbre phrase :
« J’y suis j’y
reste.» La société
civile, quant à
elle, a ouvert de
nombreux fronts
pour obtenir de
meilleures condi-
tions de travail,
de meilleurs sta-
tuts, de meilleurs salaires et c’est
précisément à la faveur de cette
conjoncture que médecins, étu-
diants, communaux, fonction
publique et enseignants ont haussé
le ton et mis un frein  au quotidien
des citoyens et c’est de bonne guer-
re ! Il est vrai que des partis poli-
tiques ont tenté de mettre de l’huile
sur le feu. 
Fort heureusement, sans incidents

majeurs grâce à la grande matura-
tion d’esprit des Algériens et à la
clairvoyance du chef de l’Etat qui a
mis en branle toute une batterie de
mesures lors de ses conseils de
ministres pour apaiser les tensions
sociales. 
Dans le sillage politique, le SG du
RND se prononce en faveur d’une
révision même profonde de la
Constitution, mais pas touche à tout
ce qui a été acquis depuis l’indépen-
dance. Pas question pour Ouyahia
de remettre en cause les fonde-

ments de l’identi-
té nationale. Mais
qui a  parlé
d’identité natio-
nale ? Il est ques-
tion pour l’heure
de changement
réclamés à cor et
à cri par certains
partis politiques
et membres de la
société civile.
Alors pas ques-
tion de confondre
vitesse et précipi-
tation.        

Les changement doivent s’opérer
dans l’exercice politique pluraliste
auquel, ma foi, le SG du RND
semble disposé à adhérer pour
asseoir une « démocratie pluraliste
et consolider l’efficacité des institu-
tions du pays » Pourquoi tant d’ap-
préhensions de la part  du RND
comme du FLN puisque tout est
dans le meilleur des mondes.          

S. H.

PAR SORAYA HAKIM

Dans le sillage politique, le
SG du RND se prononce
en faveur d’une révision

même profonde de la
Constitution, mais pas

touche à tout ce qui a été
acquis depuis

l’indépendance. »

»

RETRAIT OU NON DE L’ALLIANCE PRÉSIDENTIELLE 

Le MSP tranchera en juillet
PAR AHMED BOUARABA 

L e Conseil consultatif du
Mouvement de la société pour la
paix (MSP) décidera, lors de sa
prochaine réunion, prévue en juil-

let, de son retrait ou non de l'Alliance
présidentielle ou revendiquera «la promo-
tion de l'Alliance en un partenariat poli-
tique à la hauteur du concept de citoyen-
neté». C’est ce qu’a déclaré, jeudi dernier,
le président du parti, M. Bouguerra
Soltani.

Intervenant sur les ondes de la Radio
nationale, M. Soltani a affirmé que son
mouvement «soutient l'impérative promo-
tion de l'Alliance en un véritable partenar-
iat politique afin de l'ériger en une famille
élargie où se dissipent les couleurs poli-
tiques». Pour ce qui est des deux autres
membres de l’Alliance présidentielle, à
savoir le Rassemblement national démoc-
ratique (RND) et le parti du Front de
libération nationale (FLN), ils sont pour
la promotion de l'Alliance en un véritable
partenariat politique, a-t-il indiqué. M.
Soltani a, après avoir rappelé l'instaura-
tion de la paix et de la stabilité en Algérie,
affirmé que «la prochaine étape nécessite
l'émergence de deux pôles politiques, l'un
au pouvoir et l'autre exerçant une opposi-
tion tenace». Evoquant la question de créa-
tion d'une assemblée constituante, le
président du MSP a estimé que «l'Algérie
ne saurait retourner en arrière après 50 ans

d'indépendance». Il a, par là-même, appelé
à l'octroi d'agréments à de nouveaux par-
tis, pour peu que ces derniers, a-t-il pour-
suivi, «bannissent toute forme de violence
et aient des programmes clairs».
S’agissant des réformes, M. Soltani a mis
l'accent sur la nécessité d'introduire des
réformes globales et profondes à la
Constitution, notamment en ce qui a trait
à l'élargissement du champ des libertés, au
rôle du Parlement en matière de législa-
tion, de contrôle et de séparation des pou-
voirs ainsi qu'à la définition des mandats
présidentiels par un mandat renouvelable
une seule fois. 

Exprimant le souhait de voir ces
réformes comporter «deux principaux élé-
ments : de profondes réformes politiques et
l'annonce d'un délai pour la mise en œuvre
de ces réformes», l’invité de l’émission
«Forum du jeudi» a déclaré que son parti
«aspire, à l'instar de tous les Algériens, à
ce que soit annoncé le 16 avril prochain le
contenu des réformes politiques».
Evoquant la question du projet de code
communal, M. Soltani a déclaré que le
MSP ne plaidait pas le retrait du projet de
loi mais soulignait la nécessité de tenir
compte des propositions soumises par les
députés. Sur ce dernier point, il a, en vue
de permettre aux élus des communes de
contribuer au processus de développement,
plaidé pour davantage de prérogatives en
faveur des maires.  

A.  B .

Ahmed Ouyahia
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GRÈVE DES MÉDECINS RÉSIDENTS 

LA JUSTICE LA QUALIFIE D’«ILLÉGALE»
L e caractère illégal de la grève menée

par les médecins résidents a été
confirmé par la justice a déclaré, jeudi
dernier à Alger, le ministre de la

Santé, de la Population et de la Réforme hos-
pitalière, M. Djamel Ould Abbès. 

Répondant à la question d’un député, lors
d'une séance plénière du Conseil de la

Nation, M. Ould Abbès a précisé que la justi-
ce a promulgué, le 6 de ce mois en cours, une
ordonnance en référé confirmant « le carac-
tère illégal de la grève des médecins résidents
» . Il a, à cet effet, appelé les médecins rési-
dents à la raison les invitant à regagner leurs
postes de travail et à poursuivre le dialogue
avec le ministère. 

Le ministre a, en outre, affirmé que la
grève avait touché dix wilayas disposant de
CHU soulignant que les revendications de
cette catégorie, liées à la révision du statut de
la profession, promulgué en 1996, et aux
indemnités relatives au risque de contagion,
ont été satisfaites. Dans ce sens, il convient
de noter que des délégués des médecins rési-
dents avaient été reçus le 29 mars par le
ministre lors d'une réunion au cours de laquel-
le les deux parties avaient décidé de la mise
en place de trois commissions mixtes. Ces

trois commissions regroupaient des repré-
sentants du ministère de la Santé et les délé-
gués du collectif des médecins résidents.
Pour ce qui est de la première commission,
elle devait plancher sur l'amendement du sta-
tut particulier du médecin résident. La secon-
de sur les aspects pédagogiques et la troisiè-
me sur le service civil obligatoire, dont les
médecins résidents demandent la suppres-
sion. En raison du refus de leur principale
revendication, à savoir la suppression du
service civil, les médecins résidents
s'étaient retirés des commissions. 

De sont côté, M. Ould Abbès avait souli-
gné que l'annulation du service civil ne rele-
vait pas de ses prérogatives. Sur un autre
plan, le ministre a, tout en affirmant que le
service militaire est un devoir consacré par la
Constitution dans son article 6, rejeté sa
suppression. Outre l'abrogation des lois et

décrets relatifs au service civil obligatoire
des médecins spécialistes et du service mili-
taire, les grévistes exigent la révision du sta-
tut actuel du résident, la réévaluation de leur
rémunération mensuelle et la révision de la
prime de garde à hauteur de 4.000 DA au lieu
de 690 DA.  Pour rappel, les médecins rési-
dents avaient entamé le 28 mars une grève
d'une durée indéterminée. Mercredi dernier,
ces praticiens, venus de différentes régions
du pays, ont observé un sit-in non loin de la
présidence de la République pour remettre
leur plateforme de revendications aux ser-
vices de la présidence de la République. 

Ils étaient plusieurs centaines à répondre
à l'appel de leur collectif autonome, qui avait
décidé, la semaine passée, de poursuivre son
mouvement de grève « illimitée », après l'
« échec de la négociation avec la tutelle »,
selon leurs dires. A . B .

CONFLIT SOCIAL À SONELGAZ 

La direction annonce l’ouverture imminente de négociations collectives 
PAR MASSINISSA BENLAKEHAL

L e groupe Sonelgaz a décidé de répondre à
l’appel de ses travailleurs qui ont mené,
lundi dernier, un mouvement de grève

national. A l’issue d’une réunion, tenue jeudi
dernier, par les principaux dirigeants et P-DG
des sociétés du groupe, il a été annoncé l’ou-
verture imminente de négociations collec-
tives au sein des filiales de la Sonelgaz.
Selon un communiqué du groupe, ces négo-
ciations auront pour objectif la prise en char-
ge des revendications « légitimes » formu-
lées récemment par la Fédération nationale
des travailleurs des industries électriques et
gazières (FNTIEG). Selon les termes du com-
muniqué, les dirigeants du groupe public «
ont manifesté leur volonté de répondre aux
revendications légitimes des travailleurs en
prenant en considération les contributions
de l'ensemble des parties prenantes afin
d'établir un constat commun et pouvoir enga-
ger ainsi le processus de  négociation ». 

« La longue tradition en matière de dia-

logue social du groupe Sonelgaz a toujours
montré l'efficacité des décisions qui se sont
appuyées sur un dialogue constant et une
concertation régulière », a-t-on souligné de
même source. Le groupe Sonelgaz a, cepen-
dant, averti les responsables de l’entreprise
que les arrêts de travail observés par les tra-
vailleurs, et dont la durée a oscillé entre deux
heures et une journée entière, sont considérés
comme « illégaux » et qu’ils « seront trai-
tés en tant que tels » , et s'appuient en cela
sur la loi et sur les conventions collectives
des sociétés du groupe. La Sonelgaz, a rappe-
lé, par ailleurs que des négociations menées
précédemment avaient abouti, déjà en 2010,
à des accords collectifs améliorant « de
manière significative » le revenu des sala-
riés des sociétés du groupe Sonelgaz, « de
l'ordre de 50 % par des augmentations des
salaires ou du régime indemnitaire ». Cette
restructuration, a-t-on précisé, a également
permis la naissance de plans de recrutement
et de formation « jamais égalés », donnant
lieu à l'embauche, en l'espace de quelques

années, de 15.000 jeunes universitaires,
techniciens et techniciens supérieurs dans
toutes les filiales.

Les travailleurs du groupe, qui compte 44
sociétés, ont établi une plateforme où sont
étalés 18 points. Parmi ceux-là, les protesta-
taires exigent une augmentation du salaire
unique avec effet rétroactif depuis 2001, pro-
motions et indemnités, réduction de l’IRG,
droit aux primes. En outre, ils réclament la
révision à la hausse des salaires et l’aligne-
ment de leur grille salariale sur celle de
Sonatrach, la mise en application de cer-
taines indemnités revendiquées ainsi que la
restructuration des instances syndicales à
l’échelle nationale. Ces mêmes travailleurs
revendiquent la dissolution du comité de par-
ticipation. La grève a enregistré, notamment
à l’est du pays, un taux de suivi de 100%,
avec plus de 6000 travailleurs, a-t-on appris

Aujourd’hui, le groupe compte environ
80.000 travailleurs, selon certaines estima-
tions syndicales.

M .  B .

HARRAOUBIA RASSURE LES ÉTUDIANTS 

PAS DE RISQUE D’ANNÉE BLANCHE
Le risque d’une année
blanche « n’est pas à
craindre » car toutes les
universités algériennes
«fonctionnent
normalement», a assuré,
jeudi dernier à
Constantine, Rachid
Harraoubia, ministre de
l’Enseignement supérieur
et de la Recherche
scientifique.  
PAR AHMED BOUARABA 

A nimant une conférence de presse en
marge de sa visite de travail dans la
capitale de l’Est, M. Harraoubia a
déclaré que « les perturbations qui

ont secoué récemment quelques universités
ont pu être maîtrisées grâce à la sagesse des
étudiants qui connaissent mieux que qui-
conque leurs intérêts, et qui ont fait montre
d’un sens très développé de conscience et de
maturité ». Le ministre a estimé que cela a
permis aux concepteurs du système LMD
(Licence Master Doctorat) de mieux expli-
quer le contenu de cette nouvelle formation

qui, a-t-il rappelé, s’inscrit dans le cadre
d’une stratégie nationale visant la promo-
tion de l’université algérienne. Indiquant que

les protestations, observées dans des univer-
sités algériennes autour de ce nouveau systè-
me, « ont, paradoxalement, permis de

mettre en lumière les avantages pédago-
giques et professionnels générés par ce sys-
tème taillé pour toutes les mesures et qui a
prouvé son efficacité à travers le monde
entier » , le ministre a annoncé que « les
étudiants ont fini par comprendre (à) qu’il
faut être armé d’un diplôme universel pour
pouvoir affronter, avec des bases solides, le
monde professionnel » .

Il a, sur ce dernier point, relevé les «
multiples alternatives pédagogiques mises à
la disposition des étudiant au titre du système
LMD ». M. Harraoubia a également assuré
que les revendications « légitimes » des
étudiants « seront toutes prises en considé-
ration ». Il a, dans ce contexte, expliqué que
ce n’est pas à son département de trancher sur
les questions pédagogiques et scientifiques
des étudiants. 

Ce rôle étant dévolu aux conseils scienti-
fiques qui proposent des solutions aux diffi-
cultés rencontrées sur le terrain, a précisé le
ministre. Concernant le statut des ensei-
gnants affiliés au secteur de l’enseignement
supérieur, M. Harraoubia a, tout en qualifiant
les revendications exprimées par certains
enseignants quant à la régularisation de ce
statut « d’infondées »,  souligné qu’il est «
clair et ne donne lieu à aucune ambiguïté ». 

Faisant part de l’existence d’un «
nombre important » de postes vacants, le
ministre a indiqué que le secteur de l’ensei-
gnement supérieur « n’a jamais recruté de
contractuels » et les vacataires sont régis
par une « réglementation bien déterminée».

A .  B .

Le spectre d’une année blanche ne menace pas les étudiants.

BOUMERDÈS
Débrayage à la DUC et à la DLEP
Les employés des Directions de l’ur-
banisme et de la DLEP de Boumerdès
ont poursuivi, jeudi, leur grève,
entamée en milieu de la semaine
écoulée, pour protester contre l’atti-
tude de l’administration qui, selon
eux, n’a pas répondu favorablement à
leurs revendications. Parmi les reven-
dications réclamées, les fonction-
naires desdites directions  exigent la
révision du statut particulier régissant
la fonction des corps commun et tech-
nique ainsi que la permanisation des
contractuels. Ils réclament, outre cela,
la revalorisation des indemnités et la
rétribution des rappels. 
Les protestataires exigent la satisfac-
tion par la tutelle de leurs revendica-
tions et disent être déterminés à
inscrire leur action de protestation
dans la durée si leurs doléances ne
sont pas entendues. 
Les protestataires entendent organis-
er avec leurs collègues des autres
wilayas un sit-in devant le ministère
de tutelle demain (dimanche). Par
ailleurs, il est à rappeler que les fonc-
tionnaires de l’Institut national de la
productivité et du développement
industriel (INPED) entament leur 23e
jour de grève pour exiger le départ du
staff dirigeant, notamment le
directeur de l’institut et réclament une
commission d’enquête sur la gestion
des affaires dudit institut de mange-
ment des entreprises. 

T. O.

 



Le rapatriement des
dépouilles des Algériens,
décédés à l'étranger, en terre
natale avec une souscription
dans le pays d'accueil sera
lancé "d'ici fin avril", a
annoncé jeudi dernier à Paris
le secrétaire d'Etat chargé de
la Communauté nationale à
l'étranger, M. Halim
Benatallah.

« L
a semaine prochaine
où, au plus tard, la
fin de ce mois
d'avril, sera lancée
cette formule à l'in-
ternational, initiée

par l'assureur SAA, là où notre communauté
nationale est représentée », a déclaré M.
Benatallah lors d'une réunion avec des res-
ponsables consulaires et des représentants
d'associations cultuelles et culturelles d'Ile
de France. 

En vue d’assurer la réussite de l'opération,
il a enjoint aux responsables consulaires
d'établir la liste des associations devant y
souscrire afin de la remettre aux respon-
sables de la SAA qui effectueront prochaine-
ment une visite à Paris. 

La direction générale de la Société algé-
rienne d'assurance (SAA) avait annoncé en
janvier dernier l'ouverture prochaine d'un
compte bancaire à Paris destiné aux ressor-
tissants algériens pour le rapatriement des

dépouilles de leurs proches décédés à l'étran-
ger. Le montant de la prime, dans le produit
proposé par l'assureur national, est de 25
euros par an pour chaque personne. La nou-
velle formule de souscription consiste à ce
que la personne à assurer vire le montant de
la prime d'assurance dans le compte bancaire
qui sera ouvert au nom de la SAA à la BIA
(Paris) puis en informe la SAA en se connec-
tant sur son site web (www.saa.dz) pour rem-
plir un formulaire de souscription, donner
des indications sur le paiement de la prime
d'assurance et demander à la SAA de lui
envoyer, à partir de l'Algérie, le contrat d'as-
surance à son adresse indiquée par le moyen

qu'il choisit. Actuellement, le coût du trans-
fert d'une dépouille de la France vers l'Algérie
avoisine les 3.000 euros, dont un billet
d'avion aller-retour pour l’accompagnateur,
un proche du défunt ou une personne dûment
mandatée. 

Entre 12.000 et 15.000 Algériens décè-
dent chaque année en France, selon une esti-
mation du Consulat général à Paris. Pour la
seule circonscription consulaire de Paris qui
compte 161.721 ressortissants, quelque 620
transferts de corps vers l'Algérie ont été
effectués en 2010, contre 643 rapatriements
en 2009.

M . B .

P lus de 44 tonnes de petits-pois conge-
lés et 26 tonnes de viandes rouges sur-
gelées ont été refoulées récemment par

les agents de contrôle au port d'Oran, a-t-on
appris jeudi auprès de la Direction régionale
du commerce. Ces quantités de petits- pois
importés de Belgique et de viandes en prove-
nance du Brésil ont été refoulées pour "défaut
d'étiquetage", a révélé un cadre du service de
la planification à la Direction régionale du
commerce, en indiquant que la valeur de ces
produits alimentaires est estimée à près de
2,2 millions de dinars. Un autre lot de 11
tonnes de chocolat en provenance de Chine a
été réexpédié vers le pays d'origine pour
absence d'indications telles que les dates de
production et de péremption, a ajouté le
même responsable. 

Les services de contrôle aux frontières de
la Direction régionale du commerce ont pro-
cédé, durant le mois d'avril en cours, au refou-
lement d'autres produits de consommation
sensibles dont, notamment, un lot de 722
kilogrammes de poissons congelés en pro-
venance du Sénégal pour défaut d'étiquetage

en langue nationale.  Au mois de mars der-
nier, un lot de plus de 11 tonnes de couches
pour bébés d'une valeur de plus d’1 million de
dinars en provenance des USA a été égale-
ment refusé d'admission au port d'Oran pour
défaut d'étiquetage et de mention obligatoire
en langue nationale, a rappelé la même sour-

ce.  Pour les mêmes infractions, plus d'une
tonne de dentifrice en provenance de France
pour un montant de près de 4,3 millions DA
ont été refoulées le même mois du port
d'Oran. 

En application des dispositions régle-
mentaires visant à sécuriser et assurer une

meilleure traçabilité des marchandises relati-
ve aux opérations de commerce extérieur,
d'autres produits ont été refusés d'admission
au port d'Oran durant le mois de mars dernier,
a-t-on ajouté. Il s'agit, notamment, d'un lot
de 467 kilogrammes de papiers importés de
Chine d'une valeur de 2 millions de dinars.
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COUR DE BOUMERDÈS
Trois ans de prison ferme pour
adhésion à un groupe terroriste

Le tribunal criminel près la cour de
Boumerdès a condamné, mercredi
dernier, quatre personnes à une peine de
trois ans de prison ferme pour le chef d’in-
culpation d’adhésion à une groupe terror-
iste armé. Les inculpés sont âgés entre 19
et 21 ans et sont originaires de la com-
mune de Thénia. Un autre accusé a été
condamné par la même instance judici-
aire, dans la même affaire, à une peine de
huit mois de prison. 
La genèse de l’affaire remonte à l’année
2007 suite à l’arrestation par les services
de sécurité de treize mineurs dans la
région de Thénia. Ceux-ci ont été
soupçonnés d’avoir des contacts et des
accointances avec les groupes terroristes
armés qui opéraient dans la région sous la
bannière des seriates de l’ex-GSPC de
Droukdel. L’arrêt de renvoi précise que les
mineurs en question collaboraient avec les
groupes armés notamment par la fourni-
ture d’informations sur les déplacements
des services de sécurité. Ils sont accusés
de soutenir les hordes terroristes notam-
ment par des approvisionnements en den-
rées alimentaires. Selon le document judi-
ciaire, deux parmi les accusés ont été
arrêtés au moment où il s’apprêtaient à
transporter des vivres aux groupes armés
écumant alors les monts de Ouled Ali et
Beni Arab dans la commune de Thénia.
Lors de leur comparution devant le juge,
certains d’entres eux ont avoué avoir ren-
contré des émirs, notamment l’émir de
sériate de Thénia, Khaled Abou Slimane.
Les mis en cause ont nié les griefs retenus
à leur encontre. Le procureur de la
République a requis contre les quatre
accusés des peines allant de trois ans à
cinq ans de prison ferme. L’affaire avait été
reportée à maintes reprises lors des précé-
dentes sessions criminelles. Rappelons
que le tribunal criminel avait condamné
six impliqués dans cette affaire à des
peines allant de deux à trois ans de prison,
en 2008. T.O.

RAPATRIEMENT DE DÉPOUILLES MORTELLES VERS L'ALGÉRIE 

La formule SAA lancée fin avril  

PORT D'ORAN 

Plus de 70 tonnes de produits alimentaires d'importation refoulées

VISITE D’OULD KABLIA À IN GUEZZAM 

Le ministre inspecte les postes frontaliers 
L e ministre de l'Intérieur et des

Collectivités locales, M. Dahou Ould
Kablia a effectué une visite d'inspection

et de travail dans la commune d'In Guezzam
(Tamanrasset), indique jeudi dernier un com-
muniqué de son département ministériel. 

Au cours de ce déplacement d'une journée,
effectuée mercredi en compagnie des autori-
tés civiles et militaires de la wilaya de
Tamanrasset, M. Ould Kablia s'est rendu au
poste frontalier d'In Guezzam où il a inspec-
té les bureaux de la police frontière et visité

ceux de la douane, précise le communiqué. 
Acette occasion, il a tenu, dans les locaux

du poste frontalier, une réunion avec les
autorités locales qui était axée particulière-
ment sur l'amélioration des conditions de
travail et d'astreinte des fonctionnaires qui
exercent dans un environnement difficile,
ajoute la même source. 

D'autre part, le ministre a présidé une ren-
contre avec les représentants de la société
civile de la région dans le but de leur trans-
mettre les "chaleureuses salutations" du pré-

sident de la République, leur faire part des
décisions arrêtées au titre du programme
complémentaire et de prendre connaissance
des autres préoccupations de l'ensemble des
habitants de cette agglomération frontalière
et d'étudier toutes les possibilités de leur
prise en charge dans les "meilleurs délais
possibles". A l'issue de cette visite, les
représentants des communautés Touareg ont
chargé le ministre d'assurer le président de la
République de leur "profonde gratitude" et de
leur "soutien indéfectible".

DURANT L’ANNÉE ÉCOULÉE

40.000 Algériens ont obtenu un visa pour l’Espagne  
L ’ Espagne a accordé aux Algériens

quelque 40.000 visas d'entrée sur
son territoire durant l'année 2010,

ce qui dénote des bonnes relations liant les
deux pays dans différents domaines, dont
celui de la circulation des personnes, a indi-
qué jeudi dernier à Alger l'ambassadeur espa-
gnol en Algérie, M. Gabriel Busquets. 

«Les relations algéro-espagnoles ont
connu un développement remarquable ces
dernières années, y compris dans le domaine
de la circulation des personnes", a affirmé M.
Busquets en marge d'une rencontre de la direc-
trice générale de Casa Mediterraneo (Maison

de la Méditerranée), Mme Yolanda Parrado,
avec la presse nationale, rapporte l’APS. 

Le secrétaire d'Etat chargé de la
Communauté nationale à l'étranger, M.
Halim Benatallah, avait indiqué, début 2011 ,
que l'Espagne avait fait une nouvelle offre à
l'Algérie en matière de délivrance de visas
d'entrée. 

«C'est une offre qui nous paraît intéres-
sante. Nous avons convenu d'engager des
discussions exploratoires pour examiner la
viabilité de cette offre et si les conditions
sont bonnes. Ça serait matière à négocia-
tion", avait-il ajouté. Evoquant les relations

de coopération économique entre les deux
pays, M. Busquets a relevé qu'"au-delà du sec-
teur de l'énergie, qui reste le vecteur principal
de cette coopération, les deux pays entretien-
nent des relations dans d'autres domaines et
souhaitent les renforcer davantage". 

Concernant la coopération énergétique,
M. Busquets a souligné que son pays consi-
dérait l'Algérie comme un "fournisseur
stable", rappelant que les deux pays étaient
liés dans ce secteur par des contrats de long
terme.  Il a estimé que la mise en service
récemment du gazoduc Medgaz, reliant
l'Algérie directement à l'Espagne, allait ren-

forcer davantage cette coopération. 
Pour sa part, Mme Parrado a indiqué que

Casa Mediterraneo, créée en 2009, œuvrait
au renforcement des relations entre
l'Espagne et les pays du bassin méditerra-
néen à travers le dialogue et  l'impulsion des
relations à différents niveaux entre les pays
riverains. Mme Parrado, qui a qualifié
l'Algérie de pays "stratégique" pour
l'Espagne, a annoncé qu'un "riche" program-
me d'activités était prévu pour 2011 dans dif-
férents domaines "avec pour objectif de rap-
procher davantage les deux pays et les deux
peuples". I . A .
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PAR INES AMROUDE 

" L e retrait du billet de 1.000 dinars
n'est aucunement à l'ordre du jour, ni
les autres billets de banque actuelle-

ment en circulation qui continueront à être
normalement échangés dans les transac-

tions", a déclaré à l'APS, mercredi passé en
fin de journée, le Directeur général de l'Hôtel
des monnaies de la Banque d'Algérie, M.
Hamlet Abdelaziz. 

Réuni le 24 mars dernier en session ordi-
naire, le CMC avait "édicté le règlement por-
tant création d'un nouveau billet de banque
d'une valeur faciale de deux mille (2.000)
dinars algériens". le Conseil avait adopté,
lors de la même réunion, un règlement por-
tant émission et mise en circulation de ce
nouveau billet. "La nouvelle coupure circule-
ra concomitamment avec les autres billets de
banque et contribuera au rafraîchissement de
la monnaie fiduciaire et à sa disponibilité
accrue", avait alors expliqué la Banque
d'Algérie. Pour M. Hamlet, l'émission de ce

nouveau billet vise également à
enrichir la gamme de billets de
banque en Algérie qui passe à
cinq coupures (100 DA, 200,
500, 1.000 et 2.000 DA), à la
moderniser puisque la série
actuelle date des années 90 et à
offrir une coupure "en phase"
avec les développements tech-
nologiques en la matière. "De
par le monde, on renouvelle les
coupures tous les 10-15 ans.
Regardez par exemple l'Europe
qui se prépare déjà à lancer
l'Euro2", a-t-il argué.L'autre motivation de
cette nouvelle émission, a-t-il poursuivi, est
le renforcement de la lutte contre le faux

monnayage afin d'"avoir une longueur
d'avance sur les contrefacteurs". 

Le billet de 2.000 DA, d'une tonalité bleu-
verdâtre, comprendra, détaille le même res-
ponsable, des éléments de sécurité nouveaux
tels "le fonds de sécurité au recto et au verso,
un filigrane en continu qui reproduit l'effigie
de l'Emir Abdelkader, un fil de sécurité et un
hologramme". Quant au thème général du
billet, il est relatif à la science, la technolo-
gie et le développement endogène, a-t-il
souligné. 

En réponse à certaines sources média-
tiques ayant évoqué un "manque de communi-
cation" sur cette nouvelle émission, M.
Hamlet a fait remarquer que la Banque
d'Algérie avait annoncé l'information le jour
même de la réunion du CMC, soulignant que
"la communication doit tout de même se plier
aux exigences légales et réglementaires".
Une présentation à la presse du nouveau
billet afin de "permettre au citoyen de le
visualiser" doit se faire avant même sa mise
en circulation, parallèlement à une large dif-
fusion des textes y afférents, a-t-il soutenu.

I .  A .

AUCUN AUTRE BILLET NE SERA RETIRÉ 

LE BILLET DE 2.000 DA DÈS LE 28 AVRIL

RÉGULARISATION DE SITUATION DE
CONSTRUCTIONS

70.000 dossiers déposés
Le ministre de l'Habitat et de l'Urbanisme,
M. Noureddine Moussa a indiqué, jeudi à
Alger, que près de 70.000 dossiers de régu-
larisation de situation de constructions
publiques et privées conformément à la
nouvelle loi, ont été déposés en fin de pre-
mier trimestre de l'année en cours dont
30.000 réglés définitivement.  M. Moussa
qui intervenait lors d'une séance plénière
du Conseil de la Nation consacrée aux
questions orales a indiqué que "30.000 des
70.000 dossiers de régularisation de la
situation des constructions publiques et pri-
vées conformément à la nouvelle loi ont été
réglés" ajoutant que 99% de ces dossiers
concernent des habitations privées.  Le
ministre a précisé, dans ce contexte, que
«le nombre de dossiers déposés a augmen-
té de 25% par rapport à la même période de
l'année 2010, ce qui reflète le respect du
nouveau cadre juridique qui vise la régula-
risation des constructions inachevées ou
celles réalisées sans permis de construire".
M. Moussa a également précisé que son
département avait organisé une campagne
de sensibilisation à l'importance de cette
nouvelle loi et recruté 1.200 employés qua-
lifiés pour participer à la mise en œuvre de
ce nouveau cadre juridique. APS

Les travaux de l'autoroute des Hauts-Plateaux
devant relier la wilaya de Tlemcen à celle de
Tebessa et dont la réalisation sera confiée en
priorité à des entreprises nationales, seront
lancés dans le courant du  1er semestre 2012,
a annoncé jeudi le ministre des Travaux
publics, M. Ammar Ghoul. Au cours d'une
séance plénière du Conseil de la Nation
consacrée aux questions orales, le ministre a
affirmé, rapporte l’APS, qu'après l'élabora-
tion des études relatives à ce projet (1.020
km) il sera procédé à l'entame des travaux du
tronçon reliant Tiaret à la frontière algéro-
tunisienne (800 km) durant le 1er semestre
2012 alors que ceux relatifs au tronçon
Tlemcen-frontière algéro-marocaine débute-
ront durant le 2e semestre de la même année.
La dernière étape des études inhérentes à

cette infrastructure longue de 1.800 km en
tenant compte des échangeurs et des
ouvrages d'art prendra fin entre les mois de
septembre et décembre de l'année en cours, a
ajouté le ministre précisant que des bureaux
d'études algériens et coréens ont été chargés
de mettre au point ces études. Selon les don-
nées fournies par le ministre, l'autoroute des
Hauts-Plateaux devra couvrir plus de 20
wilayas et elle sera reliée au Nord et au Sud du
pays par plusieurs routes. 
Elle sera équipée dans toute sa longueur d'un
réseau de fibres optiques et d'un gazoduc.
Après avoir mis en évidence son "caractère
stratégique et vital", le ministre a souligné
que la priorité pour la réalisation de ce pro-
jet, dont la durée a été fixée à 36 mois, sera
accordée aux entreprises nationales. I .  A .

L'émission d'un nouveau billet de banque de 2.000 DA, décidée récemment par le Conseil de
la monnaie et du crédit (CMC), se fera à compter du 28 avril en cours et cela sans retrait

d’aucun des autres billets déjà en circulation.

LES TRAVAUX SERONT LANCÉS AU DÉBUT DE 2012
Les Hauts-Plateaux auront leur autoroute 

REPUBLIQUE ALGERIENNE DEMOCRATIQUE ET POPULAIRE
WILAYA D’ALGER

CIRCONSCRIPTION ADMINISTRATIVE DE BIR MOURAD RAIS
COMMUNE DE SAOULA

AVIS D’ATTRIBUTION PROVISOIRE
Conformément aux dispositions de l’article 49 du décret présidentiel n°236/10 du 07/10/2010 portant réglementation des marchés publics le président de l’Assemblée 
populaire communale de Saoula informe les soumissionnaires ayant participé à l’avis d’appel d’offres national restreint n°03/2011 paru dans les journaux quotidiens
S TADIUM en date du 20/02/2011 et Midi Libre en date du 21/02/2011 qui concerne les projets cités au tableau ci-dessous et à l’issue de l’analyse des offres a donné les
résultats suivants :

Conformément à aux articles 44 et 114 du même décret les soumissionnaires contestant le choix opéré pourront introduire leurs recours dans un délai de 10 jours, à compter
de la première parution de cet avis dans la presse auprès de la commission des marchés de la commune.  
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Projet Entreprise Note technique Délai Montant OBS.

-Rénovation d’un réseau d’AEP à route de DRARIA CFPA
EGTH CHAOULA

NIF : 198328200007928
30 2 mois 2.757.924.00

Moins 
disant

-Rénovation d’un réseau d’AEP à HAI EL MITHAK
EGTH CHAOULA

NIF :198328200007928
30 2 mois 1.837.250.00

Moins 
disant

-Rénovation d’un réseau d’AEP à la rue ZOUBIRI BOUALEM
BOUCIF Ibrahim

NIF : 197042290033042
36 1 mois 10.772.775.00

Moins 
disant

-Rénovation d’un réseau d’AEP à la cité BOUROUBA (HAI
MOUDHJAHIDINE)

EGTH CHAOULA
NIF : 198328200007928

30 2 mois 2.948.400.00
Moins 
disant

-Rénovation d’un réseau d’AEP à HAI ABADOU CHOUKRI
CHEZIEF Abdelkrim 

NIF : 196509030012839
35.5 1 mois 1.577.534.00

Moins 
disant

-Rénovation d’un réseau d’AEP à ZOUATNA
EGTH CHAOULA

NIF : 198328200007928
30 3 mois 3.849.855.00

Moins 
disant

-Création d’un réseau d’AEP à la cité OULED BELHADJ
EURL ECTHB

NIF : 000609080546393
31.76 25 jours 1.527.552.00

Moins 
disant

-Rénovation d’un réseau d’AEP à MERIDJA du côté du cimetière
EGTH CHAOULA

NIF : 198328200007928
31.5 2 mois 1.564.524.00

Moins 
disant

-Rénovation d’un réseau d’AEP à GUECHATLA
(HARIDI)

EGTH CHAOULA
NIF : 198328200007928

31 2 mois 1.927.140.00
Moins 
disant

-Rénovation d’un réseau d’AEP à BEN MERDJA MAHMOUD
EURL ETTRH

NIF : 000016129002557
44 60 jours 19.267.419.60

Moins 
disant

-Création d’un réseau d’assainissement à HAOUCH R’FILA
EURL ETTRH

NIF : 000016129002557
49.2 35 jours 4.106.633.54

Moins 
disant

-Rénovation d’un réseau d’assainissement à GUECHATLA
(HARIDI)

ZELMAT SAIN
NIF : 194435050034540

37.46 3 mois 10.346.312.00
Moins 
disant

PUBLICITE



Le directeur général du Fonds
monétaire international (FMI),
Dominique Strauss Kahn, a
déclaré, jeudi dernier, lors
d’une rencontre avec les
représentants de la presse
locale arabe accrédités dans
la capitale fédérale des Etats-
Unis d’Amérique, Washington,
que “le Maghreb économique
et commercial est une
nécessité absolue”.

PAR AMAR AOUIMER

S elon le site “Econsotrum”, Le
DG de l’institution financière
mondiale “l’Algérie, la Tunisie
et le Maroc ont absolument
beaucoup à gagner en travaillant

ensemble dans le cadre d'une intégration
économique régionale”.

Il estime, donc, que la coopération
économique entre ces pays voisins ne doit
pas rester seulement au stade des slogans de
l’Union du Maghreb arabe et doit se traduire,
par conséquent, dans les faits. Car, en
matière de commerce international et
d’échanges internationaux, le libéralisme
économique et l’économie de marché doivent
primer sur toute considération politique ou
idéologique.

Il souligne que “les bénéfices d'une telle
intégration sont tellement énormes qu'il n'y
a pas lieu de choisir et encore moins

d'hésiter”, tout en faisant remarquer que “la
conjoncture qui prévaut actuellement dans la
région du Moyen-Orient et d'Afrique du Nord
rend cette intégration économique plus que
jamais nécessaire”.

Strauss Kanh, qui connaît bien les
économies des pays maghrébins et même ses

dirigeants, veut accélérer la construction
d’un Maghreb économique performant et ray-
onnant dans la région de l’Afrique du Nord
avant les elections présidentielles en France
et contribuer, ainsi, efficacement activement
et concrètement à l’intégration économique
et industrielle de cette région névralgique et

stratégique pour l’avenir économique de
l’Union européenne.

Aussi, des observateurs et économistes
estiment que les pays maghrébins peuvent
réaliser une intégration industrielle en ce
sens que les pays africains cherchent à
matérialiser une coopération industrielle,
notamment dans l’agroalimentaire, faisant
allusion à la récente conférence des min-
istres africains de l’Industrie organisée
récemment à Alger.

Strauss Kahn ajoute également que “le
FMI plaide depuis longtemps pour une telle
intégration au Maghreb”, explicitant que
“dans ce contexte, l'intégration économique
maghrébine constitue certainement un
moyen de stimuler la croissance, seule véri-
table voie pour la création d'emplois”.

Cependant, le DG du FMI a déploré “les
considérations historiques qui tardent con-
sidérablement à concrétiser l’intégration
entre l’Algérie, le Maroc et la Tunisie”, con-
damnés à accroitre leurs échanges et à
développer leurs rapports économiques dans
un vaste marché de plus de 80 millions
d’habitants. A .  A .
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LE DIRECTEUR GÉNÉRAL DU FMI INVITE LES PAYS MAGHRÉBINS À COOPÉRER 

“Il faut une intégration économique entre
l’Algérie, le Maroc et la Tunisie” 

POSITION FINANCIÈRE DE L'ALGÉRIE EN 2010

La consolidation se poursuit
PAR INES AMROUDE 

L a consolidation de la position finan-
cière extérieure de l'Algérie s'est
poursuivie au deuxième semestre de
2010 à la faveur de la hausse des prix

du pétrole sur le marché international perme-
ttant de poursuivre le programme d'in-
vestissements publics, a affirmé jeudi le
Gouverneur de la Banque d'Algérie, Mohamed
Laksaci. «Adossée au redressement soutenu
du prix du baril du pétrole (...) la situation de
la balance des paiements extérieurs de
l'Algérie s'est consolidée au second semestre
tout comme au premier semestre de 2010",
indique M. Laksaci lors d'une communica-
tion devant les représentants des banques de
la place sur les principales évolutions moné-
taires et financières lors des six derniers
mois de 2010, rapporte l’APS. 

La consolidation de la position finan-
cière extérieure de l'Algérie permet de pour-
suivre "de manière résolue le programme
d'investissements publics, à mesure que les
épargnes financières accumulées par le
Trésor ont été confortées en 2010'', souligne
M. Laksaci. Cette performance est matérial-
isée, selon le Gouverneur de la Banque cen-
trale, par ''un excédent appréciable'' du
compte courant extérieur de plus de 6 mil-
liards de dollars au titre de chacun des deux
semestres de 2010, alors que le premier
semestre de 2009 s'est soldé par un impor-
tant déficit de 2,47 milliards de dollars. 

En moyenne annuelle, le prix du baril de
pétrole a évolué autour de 80,15 dollars en
2010 contre 62,26 dollars l'année précé-
dente. Evoquant l'impact de cette évolution
favorable, M. Laksaci a précisé que la bal-
ance commerciale résultant principalement
de la forte augmentation des exportations

des hydrocarbures a réalisé une performance
"appréciable" de 26,4% en 2010, soit un
excédent de 18,81 milliards de dollars contre
7,78 milliards en 2009. 

Hormis une légère baisse des quantités
exportées (-1,78%), les exportations des
hydrocarbures sont ainsi passées de 44,1
milliards de dollars en 2009 à 56,12 mil-
liards de dollars en 2010. 

Tirées par les demi-produits les exporta-
tions hors hydrocarbures ont, eux aussi, ter-
miné l'année 2010 à 1,7 milliard de dollars
contre 0,7 milliard une année auparavant. 

De leur côté, les importations de biens
ont légèrement progressé l'année passée se
stabilisant autour de 19,33 milliards de dol-

lars au premier semestre et 19,05 au second
semestre. Les importations de biens
d'équipement et de demi-produits représen-
tent plus de 60% de la structure des importa-
tions qui ont totalisé 38,38 milliards de dol-
lars en 2010, explique M. Laksaci. 

S'agissant de la balance courante
extérieure, la Banque d'Algérie fait état d'un
repli d'un milliard de dollars des transferts
des revenus des investissements directs
étrangers en 2010. 

Parallèlement, les transferts courants se
sont stabilisés à hauteur de 2,63 milliards de
dollars en 2010. Le rapatriement des pen-
sions et retraites représente la plus grande
part de ces transferts, explique-t-on. I .  A .

FOIRE INTERNATIONALE DE CHINE
POUR L’INVESTISSEMENT 

ET LE COMMERCE

Une aubaine pour les
entreprises algériennes
Les opérateurs économiques
algériens sont invités à for-
muler des demandes de partic-
ipation à la 15e édition de la
Foire internationale de Chine
pour l’investissement et le
commerce «CIFIT», prévue du 8
au 11 septembre 2011 à
Xiamen (Chine).

«CIFIT», appelée communé-
ment ‘‘la Foire de Xiamen’’, est
l’une des quatre manifestations
économiques et commerciales
les plus importantes en Chine.
Sachant que des centaines
d’entreprises chinoises activent
actuellement en Algérie depuis
de nombreuses années, notam-
ment dans les secteurs de la
construction, bâtiment et
travaux publics, mais égale-
ment dans l’automobile et la
pièce de rechange (une usine
de construction de bus est en
voie de construction à Rouiba),
la coopération et le partenariat
avec les entreprises algéri-
ennes ne pourrait être que
mutuellement bénéfique.
La technologie et le savoir-faire
chinois pourraient intéresser
beaucoup les opérateurs
économiques algériens dans
tous les secteurs économiques
confondus. A. A.

GESTION DES PORTS DE PÊCHE

Le gouvernement tranchera prochainement 
L e gouvernement tranchera prochaine-

ment la question de la gestion des ports
de pêche du pays, a affirmé jeudi à Oran

le ministre de la Pêche et des Ressources
halieutiques, M. Abdallah Khanafou. 

Le ministre a indiqué, lors d'une visite à
plusieurs infrastructures relevant de son
secteur dans la wilaya, que l’étude de ce
dossier, soumis au gouvernement, "enreg-
istre un taux d'avancement considérable",
précisant qu'" le gouvernement tranchera
cette question qui revêt une priorité pour le
secteur".

M. Khanafou a souligné qu’il est
"impensable de gérer ce secteur vital et ses
infrastructures de base stratégiques sous la
tutelle d’autres secteurs", en précisant que
son département ministériel avait proposé la
récupération du domaine de la gestion des
ports de pêche pour "s’adapter aux exigences

du développement du secteur et la promotion
de la production halieutique en Algérie". 

Présidant une rencontre avec des opéra-
teurs et des professionnels de la pêche, le
ministre a indiqué, d'autre part, que la gestion
de ces espaces "imprégnera aux investisse-
ments programmés pour le secteur une har-
monie et une efficacité".

Par ailleurs, M. Khanafou a promis d'an-
noncer prochainement une série de mesures
destinées à aider les professionnels de la
pêche dans leurs activités en plus d'avan-
tages sociaux dont bénéficieront ces derniers
durant la période de repos biologique. 

Le ministre a également invité les profes-
sionnels de la pêche, ainsi que les associa-
tions professionnelles, à contribuer à la
préservation des ressources halieutiques à
travers la lutte contre la pêche anarchique et
dans les zones interdites. R.E.

L’année 2011 sera favorable pour
l’Algérie sur les plans économique et finan-
cier, et l’évaluation de sa situation
économique par le FMI est positive, a
indiqué le Directeur général du FMI, M.
Dominique Strauss-Kahn. 

‘‘Notre évaluation de la situation
économique de l’Algérie est plutôt bonne  et
je pense que 2011 devrait être une bonne
année pour le pays, en raison notamment
des prix élevés du pétrole et du gaz’’, a

déclaré M. Strauss-Kahn lors d’un point de
presse tenu mercredi dernier au siège du FMI
et consacré à la situation économique  dans
la région Moyen-Orient et Afrique du Nord
(MENA). Il a considéré qu’une grande partie
des ressources financières  de l’Algérie doit
être utilisée en direction des infrastructures
et des investissements  à long terme, et
qu’une autre partie devra être mobilisée pour
l'amélioration  de l'environnement des
entreprises, susceptible d'attirer les
investissements étrangers. Pour le patron

du FMI, ‘‘une chose qui est spéciale en
Algérie par rapport à ses voisins immédiats,
c'est le modèle d’utilisation des énormes
ressources  provenant du secteur pétrolier,
qui doit aider à financer l’important plan
d'investissements  quinquennal 2010-
2014’’.

En outre, a-t-il observé, ‘‘les réserves
que la Banque centrale d'Algérie  a accu-
mulées sont énormes. Ce qui permet de pro-
téger l’Algérie contre tout type  de prob-
lèmes en termes de choc externe.’’

«Cette année sera favorable pour l’Algérie», selon Strauss-Kahn



S ur une autorisation de programme de
près de 20 milliards de dinars qui lui
a été allouée en 2010 au titre de son

programme sectoriel de développement, la
wilaya de Tizi-Ouzou n’en a consommé, à
ce jour, que 150 millions, soit l’équivalent
de moins de 0,8% de cette AP globale,
selon une situation présentée par le direc-
teur de la planification et de l’aménage-
ment du territoire (DPAT) en Conseil exé-
cutif. 

Constatant cette “piètre performance”
en matière de consommation des crédits de
paiement, et s’adressant aux directeurs exé-
cutifs, le wali a souligné que “cet état de

faits préjudiciable pour le développement
d’une région accusant des retards dans tous
les secteurs, ne saurait être toléré à l’ave-
nir quel qu’en soit l’argument avancé”, car
a-t-il dit, “personne n’a le droit de pénali-
ser les aspirations des citoyens à un mieux
être”. Prônant la rigueur dans le suivi des
projets, le chef de l’exécutif de la wilaya a
instruit le DPAT d’”élaborer des synthèses
périodiques faisant ressortir, au cas par cas,
la situation exacte de chaque opération”,
soulignant qu’ “à l’avenir, des explications
précises et concises doivent être fournies
sur les causes des lenteurs de réalisation,
ou de non-lancement de projets”.

“L’ampleur du retard affectant la wilaya
dans tous les domaines est tel que nous ne
pouvons plus, désormais, nous accommo-
der des explications évasives ou impré-
cises, du genre «projets en cours», «pro-
jets en voie de lancement», «projets en
instance de lancement» et autres formules
en usage dans le jargon technique”, a ajou-
té le responsable. 

Dans le même contexte, le wali a
recommandé également au DPAT de mettre
à la disposition des chefs de daïra la
nomenclature des projets qui ont été
consacrés à leurs circonscriptions afin de
“les impliquer davantage dans la concréti-
sation des opérations de développement,
en temps imparti”.  

Réagissant aux multiples plaintes
émises par des maîtres d’ouvrages à l’en-
droit du contrôleur financier, pour cause de
“rejets abusifs de situations financières”, le
wali a fait remarquer pour ce dernier que
“la rigueur dans la gestion n’interdit pas la
souplesse dans le traitement de dossiers
financiers, qui sont parfois rejetés pour
une simple question de virgule et sans
aucune autre explication”. A ce titre, et
suite à la présentation d’un rapport sur
l’état d’exécution des opérations inscrites
au profit du secteur de la jeunesse, le
DPAT a indiqué qu’aucune des 21 aires de
jeu programmées à la réalisation, au titre
de l’exercice 2010, à travers les différentes
localités de la wilaya, n’a été concrétisée à
ce jour, sachant que “ce type de projet peut
être réalisé dans un délai de deux mois”, a
relevé le directeur de la planification et de
l’aménagement du territoire.

A P S
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MEDEA, CONSERVATION DES FORÊTS

Formation des agriculteurs aux
techniques de greffage de l’oléastre
Une formation sur les
techniques de greffage de
l’oléastre, une variété d’olivier
qui se développe à l’état
sauvage, a été organisée
récemment par la
Conservation des forêts de la
wilaya de Médéa au profit des
riverains des maquis
disséminés à travers la région. 

C ette formation de courte durée, enta-
mée fin mars dernier, a ciblé, à ce
jour, des dizaines d’agriculteurs issus

des localités de Berrouaghia, Tablat, Béni-
Slimane, Tamesguida, Hannacha et Harbil
où cette variété d’olivier est très répandue. 

Outre l’initiation des riverains des
maquis aux techniques modernes de greffa-
ge, l’opération a également pour objectif,
le développement de la culture de l’olivier
au niveau de la partie nord et nord-est de la
wilaya de Médéa qui dispose d’un fort
potentiel en la matière, mais reste, toute-
fois, “sous exploité”, a indiqué cette
Direction. 

L’initiation des agriculteurs installés à
proximité de ces plantations sauvages tend
à mieux les sensibiliser sur l’importance
économique de ce potentiel, laissé à
l’abandon, et les opportunités qu’il offre
pour le développement d’une filière oléico-
le susceptible d’assurer des rentrées d’ar-
gent significatives et garantir, à travers les

différentes activités complémentaires ainsi
créées, des emplois capables de résorber
une bonne partie de la main-d’œuvre inoc-
cupée.  La Conservation des forêts espère
aboutir, dans un proche avenir, à la créa-
tion de petites exploitations agricoles,
gérées sous forme de concession, à travers
les communes touchées par cette opéra-
tion. Chaque commune disposera, à cet

égard, d’une superficie oscillant entre 20 et
30 hectares pour développer ce type de cul-
ture. 

Les adhérents à ce programme, encore
au stade de maturation, vont bénéficier
d’une assistance technique durant la phase
de démarrage du projet pour assurer le suc-
cès de l’opération. 

A P S

TIZI-OUZOU, PROGRAMME SECTORIEL DE DÉVELOPPEMENT 2010

Moins de 1% du budget consommé

LAGHOUAT
Lancement prochain

d’un programme
de 9.000 LSL

Les travaux de réalisation d’un pro-
gramme de 9.000 logements sociaux
locatifs (LSL) dans la wilaya de
Laghouat seront lancés au cours de
cette année 2011, a indiqué le directeur
local de l’Office de la promotion et de
la gestion immobilière (OPGI). “Il est
projeté, à ce titre, le lancement, avant
la fin avril, d’une tranche de 2.500 uni-
tés, le reste du programme, en phase
d’études techniques et de sélection
d’assiettes foncières au niveau des
communes concernées, sera lancé
ultérieurement”, a précisé le directeur
de l’OPGI.

Concernant les programmes desti-
nés à la lutte contre l’habitat précaire, il
est aussi prévu la réception de 3.200
unités réparties entre les régions de
Bellil (1.200 unités), Laghouat (812 uni-
tés) et Aflou (500 unités).

S’agissant du logement de type
social participatif (LSP), une tranche de
628 unités est actuellement en cours
de réalisation et sera livrée au cours de
2011. La construction de 1.054 loge-
ments de même type ainsi qu’une
tranche de 100 unités à Aflou, est en
phase de finalisation de leurs procé-
dures administratives.

Au cours de l’année 2010, il a été
réceptionné et attribué 26 logements
promotionnels au chef-lieu de wilaya
dans le cadre de l’essai de ce type de
Logement, en vue d’évaluer sa réussite
qui déterminera la poursuite de ce type
de programmes, selon le même res-
ponsable.

Dans le cadre du programme quin-
quennal 2005-2009, la wilaya de
Laghouat s’est vue accorder un pro-
gramme de 5.952 LSL destinés à l’éra-
dication de l’habitat précaire, a rappelé
le directeur de l’OPGI. 

APS

M’SILA
14 nouvelles

infrastructures pour
le sport scolaire

Pas moins de 14 salles de sport
seront réalisées en 2011 dans la wilaya
de M’sila, en vue de promouvoir la pra-
tique sportive en milieu scolaire, a indi-
qué la Direction de l’éducation qui  a
fait état de la mobilisation au titre de ce
même exercice de 3,425 milliards DA
pour ce secteur. Un montant qui per-
mettra de réaliser et d’équiper de nom-
breuses nouvelles infrastructures et de
construire des logements d’astreinte
pour les chefs d’établissement des
paliers moyen et secondaire afin de
favoriser la stabilité du staff d’encadre-
ment. Quatre lycées seront réception-
nés pour la prochaine rentrée à Sidi
Aïssa, Aïn Lahdjel, Ouled Addi Lekbala
et Aïn Farès.

L’établissement de cette dernière
commune évitera aux élèves de ce
palier les déplacements quotidiens
qu’ils effectuent quotidiennement sur
60 km pour se rendre au lycée de Aïn
El-Melh.

S’agissant du cycle primaire, il est
prévu la livraison en 2011 de 10
groupes scolaires, de 5 écoles pri-
maires et de 57 classes d’extension,
ainsi que 11 demi-pensions, 24 can-
tines et 37 salles de sport. Le secteur
de l’Education a connu durant la der-
nière décennie un développement
considérable au niveau des infrastruc-
tures dans cette wilaya.

Le nombre d’établissements y a
presque doublé, passant de 430 en
2000 à 817 actuellement. 

APS



IBN BADIS (CONSTANTINE), DIRECTION DES SERVICES AGRICOLES

Mise en valeur de 420 hectares
Une superficie de 420
hectares, répartie sur deux
périmètres agricoles dans la
commune d'Ibn Badis
(Constantine), fera l'objet
d'une mise en valeur par la
concession, au titre du
programme 2010-2014, a
indiqué à la Direction des
services agricoles.  Le
premier périmètre, situé dans
la localité de Si El-Haouès,
d'une superficie de 300
hectares, sera concédé à 30
agriculteurs, tandis que le
second, qui s'étend sur une
superficie de 120 hectares à
Stah El-Maida, sera concédé
à 12 paysans, avec une
moyenne de 10 hectares pour
chaque bénéficiaire, a précisé
M. Khodja Taoutaou, chef du
service de l'aménagement
rural et de la promotion de
l'investissement à la DSA.

C es actions, qui s'inscrivent dans le
cadre du programme de mise en
valeur des terres par la concession,

seront menées dans la perspective "d'amé-
liorer les rendements dans les superficies à
haut potentiel et nécessitent une envelop-
pe financière de plus de 100 millions de
dinars", a expliqué la DSA.  Les deux péri-
mètres en question serviront à la culture

des céréales et des fourrages ainsi qu'à la
plantation des oliviers. Ils offriront de
nouveaux postes d'emploi dans la région et
amélioreront les conditions de vie des
populations rurales, a  ajouté la même
Direction, soulignant que l'éligibilité des
42 bénéficiaires a été établie par une com-
mission ad-hoc de wilaya.  "Les services
en charge de l'agriculture à Constantine
encouragent les agriculteurs des zones
montagneuses, dans le cadre de la mise en
œuvre de la politique nationale de recon-
version des terres céréalières à faible rende-

ment, à adopter des cultures arboricoles
(amandiers, cerisiers, pêchers et autres
arbres fruitiers). 

Rappelons que la wilaya de
Constantine avait bénéficié, entre 1999 et
2004, dans le cadre du programme de mise
en valeur par la concession, de six autres
projets pour une superficie de 2.280 hec-
tares à travers les communes de Aïn Abid,
Ibn Badis, Messaoud-Boudjeriou,
Didouche-Mourad et Beni H'midène, en
faveur de 214 bénéficiaires.

A P S

JIJEL, ACTION SOCIALE

Près de 5.200 postes
d’emploi créés

L e nombre de 5.150 postes de travail
créés en 2010 par le secteur de l’action
sociale a été reconduit pour l’année en

cours, a indiqué mardi dernier la directrice
de wilaya de Jijel de l’Action sociale et de
la solidarité (DASS). 

Intervenant lors d’un point de presse
mensuel au siège de la wilaya, Mme
Samia Gaouah a précisé que ces postes
d’emploi ont nécessité une enveloppe de
191 millions de dinars pour assurer la cou-
verture d’une année budgétaire. 

Les personnes sans ressources (chefs de
famille, démunis, personnes sans aucune
ressource) sont les critères retenus pour
l’octroi de ces postes d’emploi. 

S’agissant de la répartition spatiale de
ces emplois, le chef-lieu de wilaya se clas-
se en tête avec 828 postes, suivi d’El-
Milia avec 580 postes. 

Au cours de l’année écoulée, le secteur
de l’action sociale et de la solidarité avait
bénéficié d’une enveloppe de plus de 35
millions de dinars au profit des handicapés
à 100% (13.039 personnes), contre 13.000
personnes en 2006. 

Pour ce qui est du nombre total d’em-
plois créés dans le cadre des différents dis-
positifs (PID, IAIG, Blanche Algérie), les
services de la DASS l’ont estimé à 7.838.  

Une action de contrôle a priori et à pos-
teriori a permis de “débusquer”, au cours de
l’année 2009, 1.275 indus bénéficiaires,
radiés des listes, a encore précisé la direc-
trice locale de l’Action sociale. 

Les mesures prises par ce secteur en
faveur des jeunes, les structures d’accueil
de personnes vulnérables, le programme de
développement communautaire, l’accom-
pagnement social et la sensibilisation des
jeunes ont été les autres points abordés
lors de cette rencontre. 

A P S

KHENCHELA
Plus de 378.000
plants d’arbres
forestiers distribués 

Plus de 378.000 plants d’arbres
forestiers et 39.000 plants d’orne-
ment ont été distribués par la nou-
velle pépinière de Khenchela lors
de la campagne de reboisement
effectuée en mars dernier, a indi-
qué la Conservation des forêts. 
Entrée durant cette saison en
phase de production, cette pépi-
nière moderne, capable de produi-
re un million de plants par an, est
“appelée à soutenir la mise en
œuvre du programme de reboise-
ment et de réhabilitation du patri-
moine forestier local” et à
“répondre à la demande de
diverses essences par les opéra-
teurs forestiers de la région”, a
ajouté la Conservation. 
La pépinière occupe 20 hectares
sur les hauteurs du mont Chabor
qui domine la ville de Khenchela.
Selon les services de la
Conservation, un “intérêt particu-
lier” est accordé à la production
de plants de cèdre de l’Atlas, une
espèce protégée, en vue de régé-
nérer les aires déboisées par la
coupe illicite et les feux de forêts,
notamment dans les massifs de
Beni-Oudjana et de Beni-Melloul. 
La technique de culture utilisée
par la pépinière permet d’obtenir
des plants “prêts à mettre en terre
en neuf mois au lieu des 18 mois”
requis par la technique tradition-
nelle. 
La pépinière de Khenchela pourra
également offrir, à l’avenir, des
espèces d’expérimentation pour
les étudiants de la future Ecole
nationale des forêts en voie de
réalisation, conçue pour accueillir
un millier d’étudiants, non loin de
la station thermale Hammam
Essalihine. 

APS

EL-TARF
Un nouveau plan
de transport pour
la saison estivale 

Un nouveau plan de transport
pour la wilaya d’El-Tarf est “en
voie de finalisation” en prévision
de la saison estivale, a indiqué le
directeur local des Transports. 
Ce plan de transport permettra de
surmonter les difficultés liées aux
“points noirs” qui avaient gêné
les automobilistes, la saison der-
nière, et de favoriser une meilleu-
re fluidité du trafic routier, en par-
ticulier sur les axes menant aux
plages et aux structures d’accueil,
de loisirs et de détente, a expliqué,
M. Faouzi Chaker.
Dans la ville côtière d’El-Kala qui
connaît durant l’été un flux consi-
dérable de véhicules légers et de
transport en commun, il est prévu
d’alterner la circulation automobi-
le pour des durées déterminées
afin de mettre un terme aux habi-
tuels embouteillages. 
Une plage horaire sera également
déterminée pour la circulation des
poids lourds en ville, en particulier
sur le front de mer et la corniche,
a ajouté M. Chaker, faisant état de
l’aménagement de parkings,
grâce au concours des cinq com-
munes côtières de cette wilaya,
afin d’éliminer les stationnements
anarchiques.

APS
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CÔTE D'IVOIRE

Ouattara assiège Gbagbo
Lors de sa première
intervention télévisée de
président, Alassane Ouattara
a indiqué que son
prédécesseur était désormais
encerclé, a appelé à la
réconciliation entre tous les
Ivoiriens et promis que la
"lumière" serait faite sur le
massacre de Duekoué.

A lassane Ouattara a pris la parole
pour la première fois jeudi soir
devant les Ivoiriens depuis l'aggra-

vation de la crise post-électorale en Côte
d'Ivoire, qui a dégénéré en affrontements
extrêmement violents entre les deux
camps et plongé la capitale économique
Abidjan dans l'effroi et le chaos.  

La secrétaire d'Etat américaine, Hillary
Clinton, s'est associée au secrétaire géné-
ral des Nations unies Ban Ki-moon jeudi
dans un communiqué pour dénoncer "les
attaques inacceptables contre des casques
bleus de l'ONU" en Côte d'Ivoire. Lors
d'un entretien à Washington, ils ont égale-
ment "passé en revue les efforts internatio-
naux pour soutenir le peuple ivoirien et
obliger Laurent Gbagbo à se retirer immé-
diatement".

"Ils ont également mis l'accent sur
l'obligation pour la communauté interna-
tionale de répondre généreusement à l'aug-
mentation de plus en plus importante des
besoins humanitaires" dans ce pays.  Le
président de Côte d'Ivoire a annoncé qu'"un
blocus a été établi autour (du) périmètre"
de la résidence présidentielle où Laurent
Gbagbo "s'est retranché avec des armes
lourdes et des mercenaires". L'objectif est
"de sécuriser les habitants de ce quartier"
d'Abidjan, a-t-il précisé dans ce discours
télévisé. Le nouvel homme fort de la Côte
d'Ivoire, dont la victoire à l'élection prési-
dentielle du 28 novembre a été reconnue
par l'immense majorité de la communauté
internationale, espère ramener le calme et
la sécurité à Abidjan. Il a indiqué avoir
demandé aux responsables de ses forces "de
prendre toutes les dispositions pour assu-
rer le maintien de l'ordre et la sécurité des
biens", ainsi que la liberté de mouvement
dans le pays. "Le couvre-feu sera allégé à
partir de vendredi 8 avril en vue de per-
mettre un retour progressif à la normalité",
a aussi annoncé Ouattara, en appelant de
ses vœux une "reprise de l'activité écono-
mique". La ville est paralysée depuis plu-
sieurs jours, et les habitants restent terrés

chez eux. Après l'impasse politique et
l'enlisement militaire, Abidjan est
confrontée à l'urgence humanitaire.
Autrefois prospère, la ville est livrée aux
pillards, les cadavres ne sont pas ramassés,
le système de santé s'est effondré, l'eau et
l'électricité sont souvent coupées et les
réserves de nourriture baissent rapidement.  

Lourdement armés, les fidèles de M.
Gbagbo avaient réussi mercredi à repous-
ser l'assaut des forces d'Alassane Ouattara,
qui contrôlent désormais l'ensemble du
pays. Laurent Gbagbo dispose encore
d'"un petit millier" d'hommes à Abidjan,
dont environ 200 à sa résidence transfor-
mée en bunker, selon le ministre français
de la Défense, Gérard Longuet.  

Au cours de leur progression rapide
depuis le nord du pays, les combattants se
réclamant d'Alassane Ouattara ont été
accusés de crimes et de massacres à grande
échelle, notamment dans la ville de
Duekoué (ouest) où plusieurs centaines de
personnes ont été tuées le 29 mars, selon
diverses agences humanitaires.  

«La lumière sera faite sur tous les mas-
sacres et les crimes», a promis jeudi soir
Ouattara. «Les auteurs des crimes seront
sanctionnés» a-t-il insisté, demandant à
ses troupes "d'être exemplaires dans leur
comportement, de s'abstenir de tout crime,
de toutes violences contre les populations
ou de tout acte de pillage".  

Réconciliation nationale
"J'invite tous mes compatriotes à

s'abstenir de tout acte de vengeance", a-t-il
aussi déclaré. "La Côte d'Ivoire est une et
indivisible", a-t-il assuré, en s'engageant à
être le président "de tous les Ivoiriens",
qu'ils soient musulmans comme lui, chré-
tiens comme Laurent Gbagbo, ou d'une

autre confession.  
Cet appel à la réconciliation fait suite à

de multiples pressions en ce sens, notam-
ment de la France, ancienne puissance
coloniale. Cela fait plusieurs jours que le
chef de la diplomatie française, Alain
Juppé, avait annoncé qu'Alassane Ouattara
allait s'exprimer pour appeler son peuple à
l'unité afin de relancer la reconstruction du
pays.  

La France évacue
des diplomates

La situation sécuritaire restait extrême-
ment fragile jeudi à Abidjan. Plusieurs
pays ont demandé à la France, qui dispose
sur place d'une force de 1.700 militaires,
d'aider à l'exfiltration de leurs diplomates
ou à l'évacuation de leurs ressortisssants.   

Dans la nuit de mercredi à jeudi, l'am-
bassadeur du Japon et sept de ses collabo-
rateurs ont été secourus par la force fran-
çaise Licorne dans ses bâtiments situés à
proximité de la résidence de Laurent
Gbagbo. La France dit avoir alors "ripos-
té" à des "tirs nourris des forces pro-
Gbagbo". Mais selon une source militaire
occidentale, durant près d'une heure et
demie, elle "a profité de l'occasion pour
traiter un maximum d'objectifs de façon à
réduire le potentiel de résistance de la rési-
dence".  Lors de son allocution, Alassane
Ouattara s'est aussi prononcé pour le redé-
marrage rapide de l'économie du premier
exportateur mondial de cacao. "J'ai deman-
dé que les sanctions de l'Union européenne
sur le port d'Abidjan et San Pedro et sur
certaines entités publiques du fait du régi-
me illégitime de Laurent Gbagbo soient
levées", a-t-il dit.  

RI /l'Express

GHAZA
Sept Palestiniens
tués par des raids

israéliens
Sept Palestiniens ont été tués et 37 ont
été blessés jeudi et hier au matin dans
la bande de Ghaza par des raids
aériens israéliens. Selon des sources
médicales palestiniennes, quatre ont
été tués dans le secteur de Rafah, un
cinquième à l'est de la ville de Ghaza et
deux derniers près de la ville de Khan
Younès. Ces raids opérés par l'aviation
israélienne font suite au tir d'un missi-
le à partir du territoire palestinien de
Ghaza qui a grièvement blessé un ado-
lescent israélien. Treize attaques se
sont déroulées jeudi après-midi et en
soirée, une autre, dans le nord de la
bande de Ghaza, dans la nuit et une
dernière s'est déroulée hier matin, près
de la ville de Khan Younès. Des chars
sont en outre intervenus à deux
reprises contre des groupes armés, a
fait savoir l'armée israélienne. La
branche armée du mouvement palesti-
nien Hamas a revendiqué le tir comme
une "première réponse aux crimes"
israéliens, citant la mort de trois des
siens tués le 3 avril par une frappe
aérienne israélienne. Après le tir du
missile anti-char, au moins 45 obus de
mortier et roquettes se sont abattus
sur le sud d'Israël, dont l'un a touché
une maison sans faire de blessé. Une
roquette tirée contre la ville israélienne
d'Ashkelon a été interceptée par le sys-
tème de défense antimissile israélien
Iron Dome ("Dôme de fer"), pour la pre-
mière fois, selon Israël. Après ces vio-
lences, le Hamas, au pouvoir à Ghaza,
a annoncé qu'il s'était mis d'accord
avec la plupart des autres groupes
dans l'enclave pour observer un ces-
sez-le-feu avec Israël. Le mouvement
espère ainsi éviter une réédition de
l'opération israélienne "Plomb durci" à
Ghaza en décembre 2008-janvier 2009,
dans laquelle avaient péri 1.440
Palestiniens.

BAGHDAD
Trois morts lors
d'affrontements

entre soldats irakiens
et éléments iraniens   

Au moins trois personnes ont trouvé la
mort dans la nuit de jeudi à hier lors
d'affrontements entre soldats irakiens
et éléments de l'Organisation des
"Moudjahidine du peuple" iranienne
dans le camp d'Achraf, au nord de
Baghdad, ont rapporté des agences de
presse. "Les affrontements ont com-
mencé quand des habitants du camp
ont jeté des pierres sur l'armée qui
venait de prendre position dans un
cimetière à l'intérieur du camp
d'Ashraf", a déclaré le commandant
Hassan al-Tamimi, un responsable de
l'armée dans la province irakienne de
Diyala, où se trouve le camp. "Trois
personnes ont été tuées et 20 ont été
blessées, parmi lesquelles six mili-
taires", a-t-il ajouté. Ce bilan a été
confirmé par une source à l'hôpital de
Baaqouba, la capitale provinciale
située à 60 km au nord-est de
Baghdad. Selon Shahriar Kia, porte-
parole des "Moudjahidine du peuple",
l'armée irakienne "a tué 25 habitants
du camp et en a blessé 325 autres".
Dans un communiqué, le "Conseil
national de la résistance" iranienne,
dont les "Moudjahidine du peuple"
sont la principale composante, a indi-
qué que l'armée avait "tiré" sur les
habitants du camp situé à 80 km au
nord de Baghdad. "Les forces ira-
kiennes (...) ont ouvert le feu sur les
résidents (du camp) avec des colts, des
armes automatiques et des
mitrailleuses installées sur des véhi-
cules blindés", dit le communiqué.

APS 

BAHREIN

“Aucune clémence” pour les opposants
Le prince héritier de Bahreïn a prévenu

qu'il n'y aurait 'aucune clémence' pour
ceux qui cherchent à diviser le royaume du
Golfe, secoué depuis la mi-février par un
vaste mouvement de contestation. Cheikh
Salman Ben Hamad Al Khalifa, considéré
comme un réformateur modéré au sein de
la famille régnante, s'est exprimé, jeudi
soir 7 avril, à la télévision bahreïnie.
'Dans ce moment important du développe-
ment de notre pays, je continuerai (...) à
rester ferme sur le principe selon lequel il
ne peut y avoir aucune clémence pour qui-
conque cherche à diviser notre société en
deux', a-t-il dit.La famille régnante sunni-
te a décrété en mars la loi martiale et fait

appel aux troupes du Conseil de coopéra-
tion du Golfe (CCG), alliance militaire et
politique du Golfe, pour réprimer les
manifestations en faveur de la démocratie
organisées essentiellement par la majorité
chiite. Depuis, des membres du principal
parti d'opposition chiite Wefaq et de nom-
breux habitants chiites ont dénoncé des
disparitions aux postes de contrôle instal-
lés autour de Manama, la capitale, où offi-
cient des militaires cagoulés. Ils affirment
que des centaines de personnes respon-
sables politiques, militants, médecins
favorables à la contestation ont été arrêtées
et que plusieurs centaines de salariés,
chiites pour la plupart, ont été licenciés.

Les commentateurs jugent que Cheikh
Salman, qui prônait la recherche d'un dia-
logue avec l'opposition, a perdu la bataille
avec l'aile dure de sa propre famille, et que
les radicaux des deux camps, gouverne-
ment et opposition, empêchent désormais
les voix plus modérées de s'exprimer.
L'organisation de défense des droits de
l'Homme Human Rights Watch a dénoncé
hier des arrestations arbitraires à Bahreïn et
fait état de témoignages d'abus contre des
détenus. 'La loi d'urgence n'autorise par les
autorités à piétiner les droits humains fon-
damentaux', a déclaré Joe Stork, directeur
adjoint de HRW pour le Moyen-Orient.
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IN BED WITH HASSAN II 

Une biographie signée Ignace Dalle
du plus absolu des rois du Maroc

Douze ans après sa disparition, Hassan II ne laisse toujours pas
indifférent. Loin de là. De nombreux ouvrages, dont celui célèbre

«Notre ami le roi» de Gilles Perrault, ont retracé le très long et
tumultueux règne de cet exceptionnel témoin de son siècle,
marqué par tant de tragédies et d’histoires extraordinaires.
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IN BED WITH HASSAN II 

Une biographie signée Ignace Dalle du plus absolu des rois du Maroc

L’
imposante biographie —un
pavé de 700 pages— que lui
consacre cette année le jour-
naliste Ignace Dalle se lit
comme un roman où l’on
découvre un sultan des temps
modernes, qui a élevé le raffi-
nement dans la cruauté gra-

tuite au rang de style de gouvernance, et avec qui
seuls les grands mafieux, esthètes du crime et de la
luxure, peuvent rivaliser. Et c’est probablement là
où le travail de biographe de l’extrême, abattu avec
brio par Dalle, trouve tout son intérêt.

Petites fripouilleries et esprit canaille
A la lecture de cette exploration fascinante des

facettes les plus secrètes d’Hassan II, on y retrouve
un Louis XI, pour son flair politique et pour son
sens aigu de l'Etat, un Louis XIV dont le bon plai-
sir dictait seul la conduite de la cour, ou encore un
Bonaparte pour ses stratégies de conquêtes du pou-
voir. Il tenait de tous, mais aussi des sultans otto-
mans se délectant d’un monde secret et oppressant,
celui des palais et de ses intrigues d’alcôve vénitien-
nes, notamment lorsqu’il s’éprend de la comédienne
française Etchika Choureau, un temps égérie du réa-
lisateur Antonioni et pour laquelle il a failli perdre
le trône de ses ancêtres.

«Etchika s’est éprise de Moulay Hassan, autre
“prince oriental” selon la presse people. Elle l’a ren-
contré à Cannes, où le prince se remet fastueuse-
ment d’une pénible ablation des amygdales. Un
amour compliqué ! Elle reprend le travail en 1958,
avec deux films tournés aux Etats-Unis, qui font un
flop. Le succès ne reviendra plus. Elle disparaît
ensuite pendant quelques années, passant le plus
clair de son temps au Maroc en compagnie du prince
héritier.  Ainsi, en ce milieu de l’année 1960, non
seulement Etchika est enceinte mais, selon ce qui
est rapporté au souverain, elle se bercerait d’illu-
sions et se verrait déjà reine ! Mohammed V se doit,
lui, de veiller au respect des coutumes de la dynas-
tie alaouite. Il tente de ramener son fils à la raison,
menace de le destituer au profit de son jeune frère
Moulay Abdellah.»

Dalle nous fait découvrir l’esprit canaille d’un
jeune prince héritier, dont l’ambition s’est d’abord
exprimée par des accommodements avec une vie
oisive et délétère.

Comme sa petite arnaque à l’assurance sur une
automobile américaine dont il prétend le vol, alors
qu’il était en quête d’argent facile durant l’exil de la
famille royale à Madagascar sous le Protectorat :

«A Madagascar, comme au Maroc ou ailleurs,
les besoins d’argent du prince héritier sont perma-
nents. A la fin du mois de juin 1955, une superbe
Buick importée du Maroc par le sultan est volée à
Tananarive. Curieusement, le prince l’avait assurée
quelques jours auparavant auprès de la compagnie
Descours et Cabo. Très rapidement, il se rend dans
la capitale malgache et réclame à la compagnie d’as-
surances la somme de 1,8 million. Il demande en
outre que les papiers établis ne fassent état que d’un
remboursement de 1,1 million. Pour quelle raison ?
Parce que, comme il le déclare un peu plus tard,
“cette différence me permettra ainsi de régler quel-
ques dettes”. “Le prince, conclut l’auteur de cette
note, a évidemment demandé à la personne qui a

bénéficié de ses confidences de faire preuve de la
plus grande discrétion, notamment vis-à-vis des
membres de sa famille.»

Ou encore ses goûts de luxe, lorsqu’il exige de la
France un petit pactole pour se payer un hélicoptère
et deux aéronefs :

«Dirigé par Si Bekkai, proche de la famille
royale, le gouvernement marocain propose, début
juillet 1956, d’offrir un avion au prince impérial à
l’occasion de son 27e anniversaire. Convaincue des
bonnes dispositions du prince à l’égard de Paris, la
France se résout, au mois de septembre, à lui offrir
un hélicoptère. Mais, sans doute trop inconfortable
ou bruyant, l’engin ne suffit pas au bonheur du
prince. Le 30 octobre 1956, il envoie un émissaire
au conseiller financier de l’ambassade de France
pour lui demander confidentiellement 120.000 dol-
lars… afin d’acheter deux avions.»

Farceur de mauvais goût
Sa farce de jeune monarque lorsqu’il décide de

droguer les femmes de notables lors des festivités de
son intronisation :

«Peu de temps après avoir pris le pouvoir,
Hassan II se rend à Fès, la capitale spirituelle, afin
de sacraliser son intronisation. C’est l’occasion des
grandes festivités. Après celui des hommes vient le
jour consacré aux réjouissances réservées aux fem-
mes, toujours en présence du roi. Les épouses des
ministres, des dignitaires du royaume, des ambassa-

deurs des pays arabes, des notables de haut rang par-
tagent les joyeuses agapes avec les membres de la
famille royale. A la fin du repas, on amène le gâteau
du roi, une monumentale pâtisserie. Bientôt, toutes
ces femmes sont prises de malaises, vomissent,
s’agitent, convulsent dans ce que le docteur
François Cléret qualifie de “manifestations de délire
onirique”. “Ce furent, se souvient le vieux médecin,
deux journées épouvantables. Les épouses des
ambassadeurs arabes étaient compromises… Le
gâteau était drogué. Je me débattais seul au milieu
de deux cents femmes ! Il a fallu qu’avec mon chauf-
feur nous dévalisions le plus discrètement possible
les pharmacies de Fès pour récupérer un antidote à
base d’atropine et tous les contre-poisons disponi-
bles. C’est Hassan II qui était à l’origine de cette
malheureuse initiative, et il ne pensait pas que cette
grosse farce prendrait une telle ampleur. Je commen-
çais à découvrir le nouveau roi.»

Francophile de culture… et de sang ?
Féru de culture et d’histoire, il connaissait bien

celles de l’Hexagone, dont il évoquait volontiers
devant ses interlocuteurs les grandes figures, émail-
lant ses phrases de citations empruntées à la littéra-
ture française, maîtrisant parfaitement son image
cathodique. Une bonne part de la fascination
qu'exerça Hassan II tout au long de son règne tient
à ce mélange de culture dont il avait hérité et dont
il sut jouer avec un art consommé. Arabe et musul-

man lorsqu'il régentait les affaires intérieures du
royaume ; pur produit de la France dès lors qu'il
avait affaire à des Occidentaux, il était, de ce point
de vue, une sorte de Janus.

Mais ce que révèle Dalle est que son bicultura-
lisme assumé tient autant de son éducation que de
sa probable filiation secrète :

«Une confidence faite par Mohammed V à son
ami le docteur François Cléret ajoute un élément
étonnant à la biographie de Hassan II : si l’on en
croit le médecin français, la grand-mère paternelle de
Hassan II aurait été d’origine française. “A la fin de
l’année 1955, quelques jours après son retour au
Maroc après vingt-sept mois d’exil, Mohammed V
m’a confié un secret : “La joie profonde que je res-
sens aujourd’hui d’être au milieu de mon peuple, me
dit-il, est un peu assombrie par la mort de ma mère,
Lalla Yacout, la veille de mon retour au pays. Cette
femme, que j’ai beaucoup aimée, a eu une grande
importance dans ma vie. Aujourd’hui, je vais vous
faire une révélation. Ma mère était Française. Elle a
été enlevée à la fin du XIXe siècle près de Hyères,
en Provence, par les derniers barbaresques de
Tunisie, qui l’ont revendue aux pirates de Salé.
Finalement, des tribus du Haouz l’ont offerte à mon
père, Moulay Youssef”. Une fois monté sur le
trône, poursuit le médecin, le jeune sultan a donné
à sa “mère” des conditions de vie décentes. Toute sa
vie, y compris à Madagascar où il n’avait pu l’em-
mener, il est resté en contact avec elle. Grâce à elle,

le sultan parlait un bon français et, s’il avait recours
à un interprète ou s’exprimait volontairement dans
un français approximatif, c’était pour donner le
change à ses interlocuteurs français ou pour gagner
le temps de la réflexion”. Mohammed V n’a plus
jamais évoqué sa filiation avec son ami médecin.
Hassan II était-il au courant de l’existence de cette
ascendance étrangère ?»

Un César oriental, cynique et manipu-
lateur

Le harem, les esclaves du feu, les facéties de
potache du monarque amateur de déguisements fan-
tasques, les châtiments corporels… Hassan II a
vécu dans un univers étranger au XXe siècle. Il a
fait construire des palais dignes des Mille et une
nuits qu'il a si peu habités, acheté des centaines de
voitures de collection qu'il n'a jamais conduites,
aimé, courtisé, entretenu des concubines sans
compter.

Dans ce monde clos, véritable univers interdit où
la justice des hommes n'avait pas droit de cité, le
roi, tout-puissant, était capable d’emmurer dans les
oubliettes de son palais et dans ses bagnes secrets
quiconque lui déplaisait, comme il pouvait anoblir
et couvrir de richesses son plus vil esclave.

Encore bambin, Hassan II, alors prince héritier,
se complaisait déjà dans son statut de personne
sacrée et omnipotente :

«Président d’honneur à l’âge de 4 ans du mouve-
ment scout créé en 1933 à Salé, colonel de la Garde
sultanienne à l’âge de 7 ans, le jeune prince a ten-
dance à se prendre un peu au sérieux. De fait, le sul-
tan ne ménage guère le prince : “Mon fils, je t’ai
observé tout à l’heure lorsque tu traversais la place
devant le palais et que tu tendais ta main à baiser.»

Ce roi, attaché aux traditions d’un autre âge,
peut-être le plus puissant d’une dynastie qui règne
et gouverne sur le Maroc depuis 1666, a réussi mal-
gré les vicissitudes d’une époque marquée par les
troubles à conforter et léguer son trône à son fils
aîné. Un véritable tour de force pour une monarchie
dont la pérennité a si souvent été malmenée par les
soubresauts de l’Histoire. 

Playboy dépensier, il a acquis un sens politique
remarquable que seuls les initiés soupçonnaient
lorsqu'il monta sur le trône à la mort de Mohammed
V, son père.

Coups d’Etat, rébellions tribales, complots à
répétition, turbulences identitaires, émeutes socia-
les, menaces extérieures, épreuves de forces politi-
ques, intrigues sordides ; rien n’a pu faire déchoir
Hassan II de son piédestal. Le destin n'épargna pas
le souverain alaouite, qui, aidé par une chance
inouïe —cette baraka des puissants au sang bleu,
réussit à conjurer le mauvais sort. Pourtant, le
régime de ce souverain oriental, peu intéressé par
l’intendance de son royaume et qui a largement
échoué dans les domaines économique et social, a
plongé tout un peuple dans les affres de la misère.

Manipulateur habile et cynique manœuvrier,
investi d'une triple mission religieuse, nationale et
politique, il s’est appuyé toute sa vie sur un terri-
ble appareil sécuritaire, sur l’achat des consciences
et les prébendes pour régner. Disparitions, tortures,
arrestations arbitraires, violations des libertés ont
jalonné son règne et bondé les prisons ténébreuses

de son jardin des supplices d’un interminable cor-
tège de bagnards, dont peu purent s’extraire vivants. 

Si à son époque, au sein d'un monde arabe
régenté par des régimes autoritaires —voire sangui-
naires— il avait fini par faire figure de libéral, son
bilan institutionnel est caduc en ces temps révolu-
tionnaires. Soignant son image, Hassan II était très
présent sur la scène internationale au temps où l’or-
dre mondial était favorable aux suppôts du monde
libre. Il a très jeune côtoyé les monstres sacrés de la
diplomatie mondiale et en conserva le goût jusqu’à
sa mort. Parce qu'il pouvait apparaître comme un
des leurs, partageant leurs valeurs, leurs préoccupa-
tions, Hassan II a réussi à s'imposer dans le monde
occidental comme un chef d’Etat incontournable,
notamment sur les conflits qui agitent encore
aujourd’hui le Moyen-Orient. A défaut d’être tou-
jours entendu, le Maroc était à ce titre écouté. Et sur
ce plan, le royaume ne lui a pas encore trouvé de
successeur.  A l’instar de ses piètres alter ego sud-
américains honnis par l’Histoire, ce dictateur féroce,
champion de l'Occident contre le socialisme tiers-
mondiste, a été des années durant promu exorciseur
de l’islamisme, le spectre qui hante toujours
l'Europe. De ce point de vue, il a même suscité de
tristes vocations, à
l’image de la dictature
policière de Ben Ali en
Tunisie qui a usé de cet
épouvantail angoissant
pour qu'on ne se soucie
guère de ce qui se trame
en son pays.

Il faut savoir aussi
que son règne de 38 ans
s'est achevé mieux qu'il
n'avait commencé :
n’est-il pas, et on l’ou-
blie trop souvent, celui
qui s’éclipsa au profit de
son fils alors qu’il avait
réglé sa succession en
desserrant l’étau de son
pouvoir absolutiste ?

De ce point de vue-
là, si le marketing poli-
tique n’existait pas, il
l’aurait inventé. Un
héritage que la propa-
gande actuelle ne lui
reconnaît presque pas.
Le style du monarque à
la fin des années 90,
vieillissant, sage, pater-
nel et au regard las,
visage buriné, marqué
par la maladie, contras-
tait singulièrement avec
celui du beau prince
Moulay Hassan, frin-
gant et arrogant, dont
Dalle raconte l’intimité,
et qui avait succédé, en
1961, à Mohammed V,
le père de la nation
marocaine moderne.

Le souvenir du jeune

roi flambeur et impulsif des années 60 s'est très vite
estompé dans les mémoires, tandis que s'imposait à
partir du milieu des années 70 l'image de l' «unifi-
cateur» de la patrie et défenseur de son intégrité,
titre auquel il aspirait pour devenir le continuateur
de son père, surnommé le «libérateur» par les
hagiographes du royaume.

Le tacticien fougueux, avant tout préoccupé de
préserver les privilèges de l'absolutisme royal, s'est
mué en stratège soucieux de l'avenir de la dynastie
alaouite dont il fut dix-septième souverain. Nul
doute que les deux tentatives de régicide auxquelles,
grâce à son sang-froid, il a échappé par miracle en
1971 et 1972, ont favorisé cette métamorphose.
Hassan II a ensuite compris que la politique est une
longue patience. Un combat.

Au soir de sa vie, il était trop avisé pour ne pas
avoir conscience des menaces qui guettaient le
royaume, et c’est certainement grâce à lui seul que
son fils Mohammed VI est aujourd’hui le roi du
Maroc. Mais l’histoire a cette fichue manie de se
répéter à l’identique lorsque le courage des hommes
se flétrit. C’est pourquoi l’ouvrage de Dalle sur un
roi mort au siècle dernier est d’une actualité brû-
lante.

Douze ans après sa disparition, Hassan II ne laisse toujours pas indifférent. Loin de là. De nombreux ouvrages, dont celui
célèbre Notre ami le roi de Gilles Perrault, ont retracé le très long et tumultueux règne de cet exceptionnel témoin de son siècle,

marqué par tant de tragédies et d’histoires extraordinaires.
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KHALED AL-KHAMISSI EN ALGÉRIE

UN UNIVERS LITTÉRAIRE PARTICULIER
L’écrivain égyptien Khaled al-
Khamissi sera en algérie
aujourd’hui 9 avril 2011 à
partir de à 14 h 30  à la salle
Frantz Fanon, Riadh El Feth.
Cette rencontre littéraire, qui
entre dans le cadre de
l’espace d’échanges culturels
de l’AARC, le Diwan Dar
Abdellatif, en partenariat avec
les éditions Actes Sud,
propose, depuis novembre
2010, un cycle de rencontres
avec des écrivains issus des
cinq continents. Le Diwan Dar
Abdellatif a déjà reçu Nimrod,
Luigi Guarnieri, Andreï
Guelassimov et Emmelene
Landon.

PAR KAHINA HAMMOUDI 

J
usqu’à juin 2011, il
accueillera Breyten
Breytenbach, Jabbour
Douaihy, Bahiyyih
Nakhjanvani, Waciny Laredj,
José Carlos Somoza,

Mathias Enard et Farouk Mardam Bey.
Ainsi avec cet événement organisé

depuis 2009,  l’AARC, par le biais de
Diwan Dar Abdellatif, fait de son  espace
un lieu pour des échanges culturels  ouvert
aux artistes de toutes disciplines, écri-
vains, chercheurs et acteurs divers de la vie
culturelle. Le Diwan Dar Abdelatif vise en
effet à donner de la visibilité à leurs créa-
tions et idées et à leur offrir des occasions
de rencontre avec les publics dans un cadre
magnifique qui incarne l’histoire culturel-

le du pays. C’est un programme qui se
déroule principalement à Dar Abdellatif
mais rayonne aussi dans divers lieux cul-
turels. 

Des thèmes nouveaux et originaux sur
les divers territoires de l’art ont été propo-
sés au Diwan Dar Abdellatif en privilé-
giant les aires géoculturelles du Monde
arabe, de l’Afrique et de la Méditerranée.
Dans cette démarche, deux rencontres ont
porté sur la résistance culturelle palesti-
nienne, du fait de son actualité et de son
intérêt.

Après cette expérience initiale et donc
perfectible, le Diwan Dar Abdellatif, à la
faveur de la saison 2010-2011, est appelé
à prendre de l’importance et à gagner en
pertinence et en audience. Il s’agit de
maintenir sa diversité tout en mettant en
place des lignes de réflexion. La forme
choisie est celle de cycles de rencontres se
poursuivant tout au long d’une saison,

voire de plusieurs.
Cette approche concerne tout particu-

lièrement l’univers littéraire qui sera abor-
dé en faisant connaître au public des mai-
sons d’édition présentant des catalogues de
qualité dans le roman, la nouvelle, la poé-
sie, l’essai culturel, etc. Certains de leurs
écrivains seront invités à Alger par
l’AARC pour parler de leurs œuvres
récentes mais aussi pour aborder avec les
lecteurs et lectrices l’ensemble de leurs
démarches littéraires. 

La première de ces maisons d’édition
sera Actes Sud qui, comme son nom l’in-
dique, se distingue sur la scène éditoriale
internationale par un intérêt particulier
pour les littératures du Sud. Des auteurs
prestigieux de cette maison d’édition vien-
dront également rencontrer les hommes et
femmes de lettres algériens. 

Jusqu’au mois de juin, ces auteurs,
issus des cinq continents, viendront pré-

senter leurs récents ouvrages et discuter de
leurs écritures et thématiques. 

Quant à l’écrivain Khaled al-Khamissi,
il viendra présenter son dernier livre paru-
chez Actes Sud. Cet écrivain, journaliste
et producteur Egyptien nous parlera certai-
nement de sa conception de la littérature. 

Diplômé de sciences politiques à la
Sorbonne, membre de l'élite de son pays,
l'auteur de « Taxi » a su raconter dans la
langue des rues, sans misérabilisme et
avec humour, le sort des plus humbles.
Son livre s'est vendu à plus de 75 000
exemplaires dans sa version originale, en
arabe. Certains disent que Khaled Al-
Khamissi s'est autocensuré. Que les 80
000 chauffeurs de taxi du Caire sont sou-
vent plus grossiers que dans son livre.
Qu'ils adorent les digressions sur le sexe,
la drogue, le fric et les coups pendables
qu'ils ont réussis ou ratés.           K. H.

NOUVEAU THÉÂTRE DE LA VILLE D’ISSER

«HAUTE SÉCURITÉ» PRÉSENTÉE AU TNA
PAR LARBI GRAÏNE

L a troupe du Nouveau théâtre de la
ville d’Isser (Boumerdès) a donné
jeudi à Alger  et ce, devant un public

peu nombreux, une représentation de sa
pièce intitulée « Haute sécurité » au
Théâtre national algérien Mahieddine
Bachtarzi. Réalisée par Abdelghani
Chentouf, la pièce qui puise dans la thé-
matique de l’absurde, parodie l’autorité
sous sa forme la plus visible : à savoir
ses manifestations au sein de l’institution
militaire. 

La pièce devait être jouée également
hier soir. Selon Chentouf, joint au télé-
phone, « le public sera plus nombreux
aujourd’hui» (hier vendredi, NDLR).
Deux comédiens, Ahcene Bechar et
Mohamed Brik Chaouche campent le rôle
de soldats montant la faction dans un lieu
désertique où il n’y a pas âme qui vive. Le
décor installe de prime abord le spectateur
dans un univers nocturne et effrayant
qu’accentue le jeu sonore et de lumière.
Les signes  de civilisation se réduisent à la
présence de la tour de surveillance, dont le
niveau à ras du sol abrite un WC.  

Même la présence animale est réduite, à
peine si on entend les aboiements d’un
chien que du reste on ne voit pas, mais qui
annoncent la venue de l’ennemi.  Quand la

s c è n e
s’ouvre, la
tour de sur-
v e i l l a n c e
n’est enco-
re occupée
que par un
seul soldat.
Celui-ci ne
doit laisser
passer per-
sonne, il
doit même
e x é c u t e r
quiconque
oserait se
p résen te r
sans le mot
de passe.
C o m m e
dans « le Désert des Tartares » de Dino
Buzzati, l’ennemi ne viendra jamais. La
deuxième personne qui surgit n’est que
l’autre soldat. Il s’en sort avec la peau
sauve parce qu’il connaît le mot de passe
qui change toutes les 24 heures.  

C’est lui qui va donner la réplique au
soldat qui le reçoit. La hiérarchie s’établit
dès lors que le plus gradé des deux prota-
gonistes est celui-là même qui est le
maitre des lieux, c’est-à-dire le plus expé-
rimenté. Les deux hommes, le chef et le

subalterne
paraissent
avoir un
t empé ra -
ment psy-
chologique
contrasté,
l’un est
v i r i l ,
i m p i -
t o y a b l e ,
l ’ a u t r e
efféminé,
peureux et
m ê m e
h u m a i n .
Ceci n’est
qu ’appa -
rence bien
s û r .

Toujours est-il que les deux hommes se
livrent à un duel qui laisse clairement voir
un rapport de dominant à dominé en atten-
dant le surgissement de l’ennemi qui ne
vient pas. S’ils sont constamment à l’af-
fut, guettant la venue du danger extérieur,
les deux soldats, en réalité, s’occupent de
faire la guerre à la place de l’ennemi ima-
ginaire.  L’ennemi en réalité c’est leur
propre égo qui l’incarne. Ils ne savent pas
pourquoi ils montent la garde, quel idéal
ils servent.  L’un et le miroir de l’autre.

Les deux faces d’une même pièce. L’avers
et l’endroit. C’est le Procès de Kafka.
L’épilogue de la pièce va le révéler. Il a
suffi que le chef ne prenne pas connaissan-
ce du mot de passe, en confiant à son alter-
ego, dans un moment de distraction, le
document le contenant, pour voir  les rôles
s’inverser.  

C’est pour ainsi dire le grade qui forme
le caractère humain, on est viril ou effémi-
né selon qu’on est chef ou subalterne. On
est dans un monde robotisé et fossilisé, où
la parole de l’autorité, ici le mot de passe,
prime sur celle de l’individu.
Déshumanisé, celui-ci perd toute
conscience de son existence. 

La pièce, certes, tombe à point nommé
dans un contexte marqué par la stigmatisa-
tion et la disqualification des autorités
dans le Maghreb et le Monde arabe, mais
elle demeure fermée à la réalité algérienne,
en ce sens qu’elle s’est gardée de se référer
à des événements vécus chez nous, ce qui
lui donne un caractère plutôt abstrait.
Dans l’ensemble, il faut admettre que la
représentation s’appuie sur une très bonne
technique de dramatisation.   Rappelons
que « Haute sécurité » a décroché un prix
au Maroc, et deux autres en Algérie
(Médéa et Mostaganem) et qu’elle est la 4e
production du Nouveau théâtre d’Isser.  

L.G.

Khaled Al-Khamissi
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COUPE D’ALGÉRIE (1/4 DE FINALE)  AUJOURD’HUI À 15H00 : JS KABYLIE- CR BELOUIZDAD

Une finale avant la lettre
La JS Kabylie accueillera, cet
après midi à partir de 15h00,
au stade du 1er-Novembre de
Tizi Ouzou, le CR Belouizdad,
en match comptant pour les
quarts de finale de la coupe
d’Algérie. Une rencontre
alléchante, indécise, ou
simplement une finale avant
l’heure entre deux  habitués
de cette compétition très
populaire. 
PAR MOURAD SALHI

«L e match face à la JSK aurait pu
être une finale. Il y a une grande
rivalité entre ces deux grandes

formations. Une chose est sûre, nous
allons assister, comme d’habitude
d’ailleurs, à un beau football. Ça va être
difficile pour nous, certes, devant une
équipe qui pratique un beau football et qui
ne lâche rien à domicile, mais on essayera
de faire de notre possible pour revenir avec
un résultat probant » a indiqué Mahfoud
Karbedj, président du CRB. 

Actuellement, ajoute le même respon-

sable, « je dirai que nous sommes sur la
même voie avec nos amis de Tizi Ouzou
en championnat. Simplement, la coupe
réserve souvent des surprises. Il y a lieu de
s’attendre à une partie très disputée » a-t-
il ajouté. Selon le même responsable, une
dizaine de bus ont été loués pour assurer le
déplacement des supporters algérois à Tizi.
Au stade du 1er Novembre, deux mille
places ont été réservées pour le CRB.  Le
président de la JSK, Mohand Chérif
Hannachi, a confirmé de son côté que cette
belle empoignade se jouera sur de petits

détails. « Depuis l’arrivée de Rachid
Belhout la charge du travail a été augmen-
tée. On a mis en place tout ce qu’il faut
pour réussir notre saison. Pour ce qui
concerne le match face au CRB, je pense
qu’en football, il y a toujours un vain-
queur et un vaincu. Mais je reste, toute-
fois, convaincu de réaliser un bon résultat
chez nous », a déclaré le boss kabyle.   

Un petit flash-back sur l’historique des
deux équipes nous permettra de constater
que les rencontres entre les Kabyles et les
Belouizdadis étaient, souvent, très dispu-

tées. Il a remporté sept fois le titre dont le
dernier était en 2009 contre le CABB
Arreridj, et il se trouve actuellement à la
troisième place du championnat, la forma-
tion de Gamondi se rendra à la ville des
Genêts avec la ferme intention de rééditer
le coup de 2009. 

Auréolés par leur qualification aux
1/8es de finale de la Coupe de la CAF, les
coéquipiers de Farés Hamiti qui se trou-
vent à un point seulement de leur adversai-
re du jour, devront rester vigilants face au
«Chabab», qui n’est que rarement rentré
bredouille de son déplacement à Tizi. Le
club phare de la Kabylie qui n’a pas goûté
au trophée depuis 1994 n’est pas prêt à
décevoir ses fans d’autant plus qu’il ne
perd que rarement sur sa pelouse. La der-
nière rencontre entre les deux clubs en
championnat au stade du 1er Novembre
s’est terminée sur un score de parité. Sur
les six derniers matches, les deux forma-
tions ont enregistré une égalité parfaite,
deux victoires pour chacune et deux
matchs nuls.

Loin de tous ces chiffres, la match de
cet après midi s’annonce a priori équitable,
le moindre pronostic serait difficile. Les
camarades de Ziti misent énormément sur
cette épreuve qui leur échappe depuis belle
lurette et sauver tout de même leur saison
qu’ils ont mal démarrée.  M . S .

DJAMEL MENAD

« Je terminerai la saison avec la JSM Bejaia »

L e directeur sportif de Lazio de Rome
(Série A italienne de football), Igli
Tare, a estimé que le milieu interna-

tional algérien, Mourad Meghni, va "bien-
tôt retrouver la compétition", après une
longue absence pour cause de blessure.
"Ce furent des années difficiles pour ce
garçon, car il a toujours été blessé au
cours des deux dernières années.
Maintenant, le pire est passé et je pense
qu'il va bientôt revenir sur le terrain avec
ses coéquipiers. Il a un contrat avec la
Lazio Rome et il s'inscrit dans le cadre de
notre projet", a-t-il confié à la presse
locale, cité hier par le site Dz foot.
Mourad Meghni avait contracté une
blessure au niveau du tendon rotulien
gauche, qui l'avait privé de la Coupe du
monde 2010 en Afrique du Sud. Depuis

quelques jours,
l'Algérien
s'entraîne
de nou-
veau avec
ses coéquipiers, mais
l'entraîneur de la
Lazio, Eduardo
Reja, ne devrait
pas prendre le
risque de précip-
iter le retour du
meneur de
jeu, pour
éviter une
rechute.

I ntervenant sur les ondes de la radio
algérienne chaîne 2, l’entraîneur de la
JSM Bejaia, Djamel Menad, a confirmé

qu’il n’a jamais pensé à quitter la JSM
Bejaia, tout en assurant qu’il continuera
son travail le plus normalement du monde

jusqu'à la fin de saison.
« Tout ce qui a été dit
sur mon départ de la JSM
Bejaia n’est que spécula-
tion. Certes, il y avait
des mésententes, mais on
a vite réglé le problème
avec les dirigeants. Je
n’est jamais pensé à quit-
ter le club en pleine sai-
son, je resterai toujours
le premier responsable
technique jusqu'à la fin de saison » a con-
firmé Djamel Menad. 

Concernant la dernière défaite face au
Mouloudia d’Alger aux huitièmes de finale
de la coupe d’Algérie, Menad a beaucoup

regretté ce revers à
domicile .« On
aurait pu gagner
cette rencontre chez
nous, et recevoir le
MC Oran égale-
ment sur cette
même pelouse,
mais c’est ça le
football. Et puis,
ajoute le coach de la
JSMB, «l’objectif

de cette formation de la vallée de la
Soummam reste une place sur le podium
qui lui permet de jouer la saison prochaine
l’une des compétitions continentales ».

Pour ce qui concerne le reste des match-

es du championnat, l’entraîneur Bejaoui a
confirmé qu’ils ont demandé à la ligue
nationale de football (LNF) de jouer désor-
mais à 18h00. M . S .

MAHIEDINE KHALEF 
À PROPOS DU POSTE DE DTN
« Officiellement

je n’ai rien reçu »
L’ancien entraîneur de l’équipe
nationale de football et ex-coach de
la JS Kabylie, Mahiedine Khalef a
confirmé, hier, sur les ondes de la
radio nationale chaîne 3, qu’il n’a
reçu aucune proposition de
quiconque pour prendre en charge la
direction technique national. «
J’étais étonné, hier, d’apprendre par
la voie de la presse, que les respons-
ables du football algérien m’ont fait
une proposition à la tête de la direc-
tion technique nationale. Personne,
je dis bien personne m’a contacté. La
dernière rencontre avec les respons-
ables du football algérien c’était à
Annaba lors du match de l’équipe
nationale face au Maroc, depuis cette
date rien n’a été dit » a précisé
Mahiedine Khalef. Et puis, ajoute
l’ancien sélectionneur national, « le
poste de directeur technique national
me parait plus qu’administratif que
technique. Je suis un homme de ter-
rain que d’autre chose » a-t-il ajouté.
Lors de la dernière assemblée
générale de la FAF, ce poste de
responsabilité était au centre des
débats et le nom de Khalef  a été
prononcé, mais aucune décision offi-
cielle n’a été prise « officiellement, je
n’ai rien reçu. Mais en cas où les
responsables me sollicitent, mon
éducation ne me permet pas de
refuser » a-t-il conclu.   

M.S.

PROFESSIONNALISME
Les présidents des

clubs professionnels se
réunissent le 14 avril 

L'Association des présidents des
clubs professionnels de football se
réunira le 14 avril à Alger, pour
"débattre de la situation actuelle du
professionnalisme", a indiqué ven-
dredi le président de la JS Kabylie,
Moh Chérif Hannachi. "Nous allons
nous réunir le 14 avril pour discuter
de l'avancement du dossier du pro-
fessionnalisme, et surtout de nos
revendications exprimées lors de la
dernière assemblée générale ordi-
naire de la fédération algérienne de
football (FAF)", a indiqué le patron de
la JSK à la radio nationale. 
Le président de l'Association,
Mahfoud Kerbadj, avait appelé le 27
mars dernier à Annaba lors de l'AG
ordinaire de l'instance fédérale, "l'ap-
plication pure et simple des mesures
qui figurent dans la loi de finances
complémentaire 2010". "On n’a rien
vu encore de la part des pouvoirs
publics, ces derniers doivent réagir
car la situation est vraiment alar-
mante", a ajouté Hannachi.
L'Association des présidents des
clubs professionnels a menacé de
boycotter la prochaine journée du
championnat si ses doléances ne
trouveront pas un écho favorable,
rappelle-t-on. Les membres de l'AG
de la FAF ont adopté, le 27 mars
dernier, la résolution des présidents
des clubs professionnels relative au
dossier du professionnalisme. Cette
résolution sera présentée au Premier
ministre, M. Ahmed Ouyahia.

IGLI TARE 

"Je pense que Meghni va bientôt
revenir à la compétition"
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MONACO

Mobilisation générale avant Lille
L'heure est à la mobilisation
générale à Monaco, 18e de L1,
où après une période de flou,
joueurs, dirigeants et
supporters resserrent les
rangs, alors que se profile la
venue de Lille, leader
implacable, aujourd’hui, pour
le compte de la 30e journée. 

"C e sera un match difficile», recon-
naît l'entraîneur Laurent Banide.
«Lille possède un jeu et une équi-

pe aboutis, en plus d'individualités fortes.
Cette formation tourne à plein régime,
arrive à maturité. Il y a un peu du Barça
dans ce Lille. Mais, pour nous, rien ne
change. Lille ou Brest, c'est identique.
Quand on joue le maintien, il n'y a aucun
match facile." Car à Monaco, après une
période de flou, chacun s'est recentré sur
les priorités. Si les joueurs, la direction ou
encore l'entourage du club, 18e du classe-
ment, avaient récemment encore des diffi-
cultés à comprendre le danger de la situa-
tion, ce n'est plus le cas. L'état d'esprit

s'en ressent. Le déclic a eu lieu.
"Désormais, tout le monde est conscient
que le maintien est en jeu, souligne le
défenseur Vincent Muratori. Quand on est
issu du centre de formation comme moi,
on a l'amour du club et du maillot. Il est
important de voir Monaco en L1." Pour ce
faire, le président Etienne Franzi, critiqué
pour son manque de présence, s'est rappro-

ché du collectif tout en renouant un lien
social avec les supporteurs. Ces derniers,
vindicatifs à l'encontre des joueurs et du
club du temps de Guy Lacombe, ont
d'ailleurs décidé de s'unir autour de leur
équipe. Présents en nombre à Arles-
Avignon (2-0) la semaine dernière, ils ont
clairement appelé à l'union sacrée à l'occa-
sion de la venue de Lille. "Tous ensemble,

apportons notre inconditionnel soutien, et
donnons tout le courage et toute la force
qu'il y a en nous pour sauver notre club",
ont-ils lancé dans un communiqué adressé
au club. "Ne pas se polluer l'esprit"

"Cela fait plaisir, rétorque Banide. Les
joueurs ont besoin de se sentir soutenus et
aimés. On a besoin de ce soutien populai-
re, du rôle important de ce 12e homme."
Pourtant dans le jeu, Monaco ne donne
toujours aucune garantie. Banide et son
staff en sont conscients. Mais l'important
n'est pas là, il est dans l'état d'esprit.
"Certaines équipes lâchent, d'autres sont
en train de monter, confie l'entraîneur.  Au
fil de la saison, les matches seront de plus
en plus tendus. Il faut rester concentré,
sérieux et motivé. Chaque point sera
important. L'objectif est de rendre la situa-
tion plus sereine en fin de saison." Pour
Muratori, "il est dur de mettre de la folie"
actuellement. "Il faut donc s'appuyer sur
des valeurs de combativité, dit-il. Depuis
quelques matches, la rigueur, la concentra-
tion, la vigilance et l'application sont de
retour. Il ne faut pas commencer à calculer,
à se projeter sur le futur, à se polluer l'es-
prit avec autre chose que le prochain
match." D'autant plus qu'après Lille, se
profile une derby à Nice.

L e milieu de terrain de Liverpool Steven
Gerrard ne rejouera pas cette saison à
cause d'une blessure aux adducteurs, a

déclaré vendredi le club anglais. 
L'international anglais, âgé de 30 ans,

s'apprêtait à faire son retour, plus d'un
mois après une opération subie début
mars, mais s'est de nouveau fait mal à l'en-
traînement vendredi dernier. "Nous ne
savons pas encore quel est exactement le
problème. Nous attendons d'avoir des
réponses précises des gens qu'il doit voir,

mais il ne rejouera pas cette saison", a
déclaré l'entraîneur Kenny Dalglish. Cette
mauvaise nouvelle s'est ajoutée aux
absences de Daniel Agger, dont la saison
est également terminée en raison d'une
blessure à un genou, de Glen Johnson et de
Martin Kelly, écartés des terrains pour un
mois à cause de problèmes aux ischio-jam-
biers. Après 31 journées, Liverpool est
sixième du classement à cinq points de la
dernière place européenne.

LIVERPOOL 

Saison terminée pour Gerrard JOSEP GUARDIOLA
« La qualification

du Barça n'est pas
encore acquise »

L'entraîneur du FC
Barcelone, Josep

Guardiola, a estimé que son
équipe n'avait pas validé enco-
re son billet pour le dernier
carré de la Ligue des cham-
pions malgré sa large victoire
5-1 mercredi soir en quart de
finale aller contre le Shakhtar
Donetsk. Interrogé sur ses pro-
bables retrouvailles avec le
Real Madrid en demi-finale de
la C1, Guardiola a répondu:
"Nous avons deux matches
contre eux, en Liga et en coupe
d'Espagne. Après, je ne sais
pas. Nous avons encore à nous
battre, pour mériter d'être en
demi-finale." "Ne croyez pas
que la qualification est jouée.
Ce n'est pas encore fait. 

Nous nous souvenons du 5-
0 que nous avions mis au Betis
Séville et la difficulté que nous
avons eu ensuite pour nous
qualifier", a-t-il rappelé. Les
Blaugrana avaient gagné 5 à 0
contre le Betis Séville (D2) en
quart de finale aller de la
coupe du Roi avant de s'incli-
ner 3-1 au match retour avec
une équipe bis. "Je suis plus
qu'heureux, voir l'adversaire
que c'est et gagner 5-1, si je
n'étais pas heureux je devrais
faire autre chose!", a-t-il
conclu. 

Néanmoins, le Barça a qua-
siment validé son billet pour
les demi-finales de la Ligue
des champions en écrasant les
Ukrainiens qui devront mar-
quer quatre fois au match
retour sans encaisser un seul
but pour se qualifier.

"On a un bon coup à faire sur
cette journée, et il ne faut pas

qu'on se plante", prévient le défenseur
d'Auxerre Cédric Hengbart, alors que
l'AJA, 17e à un point du premier relé-
gable, reçoit Saint-Etienne aujour-
d’hui en L1 dans un match lourd d'en-
jeu pour les Bourguignons.

Jean Fernandeza a dit  que le
maint i en  se  jouera  à  domic i l e .
Redoutez-vous  la  pre s s i o n ,  q u i
sera encore  très  forte  pour
l 'AJA samedi(aujourd’hui Ndlr)
contre  Sa int -Et ienne?  
Ce sera la même pression que contre
Sochaux, ou Paris. Contre eux, on
avait l'obligation du résultat et on
avait gagné. Là il y a un plus. On peut
se sortir davantage de cette zone diffi-
cile. Même si on ne sera pas complè-
tement sorti d'affaire. Avec une victoi-
re, ça peut laisser pas mal d'équipes
derrière. On a un bon coup à faire sur
cette journée, et il ne faut pas qu'on se
plante. Pour moi, le maintien, c'est la
priorité avant tout. Après, l'avenir de
chacun vient au second plan. J'ai tou-
jours dit haut et fort mon ambition.
Mais tout passe d'abord par des ambi-
tions collectives pour le maintien.

Vo u s  é t i e z  remplaçant  à
R e n n e s ,  e t  v o u s  a v e z  retro u v é
le  terra in  p lus  tô t  que  prévu.

Avez-vous appréhendé cette
rentrée antic ipée?
Si j'étais sur le banc, c'est déjà que
mon genou allait bien. Maintenant
c'est une question de rythme à retrou-
ver. L'équipe avait bien marché le
match d'avant, c'était normal que je
sois remplaçant. C'est vrai que je suis
rentré un peu plus vite que prévu avec
la blessure de Stéphane (Grichting). Je
pense que je m'en suis bien tiré. Je
n'ai eu aucune appréhension. Dans la
semaine qui précédait, c'était pareil à
l'entraînement. Je ne calcule pas.

L'AJA joue  avec  une  défense  à
c inq ,  a lors  que  vous  avez  p lus
l 'habitude d'une défense à
quatre .  E s t - c e  l a  s o l u t i o n  p o u r
mieux  resserrer les  rangs?
C'est vrai que je n'ai pas trop l'habitu-
de de ce système. Mais c'était comme
ça déjà face au Paris SG. Et c'est
mieux pour l'équilibre collectif de
l'équipe. Disons qu'à un moment
donné on se faisait perforer de tous les
côtés. Là, c'est une sécurité en plus.
Nous sommes trois dans l'axe avec
toujours au moins deux joueurs dans
la surface sur les centres. Cela permet
aux latéraux d'apporter plus devant. 
Et comme ça, on ne prend pas de buts.
C'est plus facile de gagner. On n'en
était d'ailleurs pas loin à Rennes 
(0-0).

CÉDRIC HENGBART  
« Un bon coup à faire »

MANCHESTER UNITED
Rooney écope 

de deux matches
de suspension 

L'attaquant de Manchester
United, Wayne Rooney, a

écopé de deux matches de suspen-
sion pour avoir juré devant les
caméras de télévision lors du
match contre West Ham samedi en
championnat (4-2), a annoncé jeudi
la Fédération anglaise de football
(FA). L'international anglais s'était
excusé mais a fait appel de la sus-
pension automatique de deux
matches, assurant qu'il avait agi
"dans le feu de l'action" et "sans
viser personne en particulier".
Samedi dernier, il avait renversé la
situation contre West Ham en réus-
sissant un triplé. Après son troisiè-
me but, il s'était tourné vers la
caméra située à proximité de la
cage et avait lâché des jurons que
tous les téléspectateurs avaient pu
entendre. Il sera suspendu pour le
match de Premier League contre
Fulham aujourd’hui et pour la
demi-finale de la coupe
d'Angleterre face à Manchester City
le week-end suivant.



1865 Fin de la Guerre de
Sécession américaine
A Appomattox, le commandant en chef des troupes de
l'Union, Ulysses U. Grant reçoit la reddition incondi-
tionnelle du général Lee. La guerre de sécession qui a
commencé le 12 avril 1861 par l'attaque des sudistes du
Fort Sumter fait plus de 600.000 morts. La victoire des
Nordistes aura comme conséquences immédiates la
survie de l'Union, l'abolition de l'esclavage et l'attribu-
tion de la citoyenneté américaine aux esclaves libérés.
Cinq jours plus tard, le 14 avril, le président Abraham
Lincoln est assassiné par un partisan sudiste.

1959 Les sept premiers
astronautes américains sont
désignés

Pour le projet Mercury, 7 astronautes sont sélectionnés
: Scott Carpenter, Gordon Cooper, John Glenn, Virgil
Grissom, Walter Schirra, Alan Shepard et Donald
Slayton. Les conditions d'admission étaient : être un
homme, avoir moins de 40 ans et d’être en excellente
condition physique.
Parmi eux, Alan Shepard sera le premier Américain
dans l'espace (5 mai 1961).

2003 Chute de Bagdad
Au 21e jour de guerre, Saddam Hussein ne dirige plus
Bagdad : le commandement américain affirme que le
régime irakien ne contrôle plus la capitale irakienne où
plusieurs quartiers de la ville sont livrés au pillage.
Symbole de la fin d'un règne, la statue de Saddam
Hussein située sur la place al-Fardaous à Bagdad est
renversée par un blindé de l'armée américaine pour la
plus grande joie des Irakiens présents. Pour la premiè-
re fois, un responsable irakien, Mohamed Al-Douri,
ambassadeur aux Nations unies, admet le renverse-
ment du régime irakien et déclare que «la partie est
finie».

2004 New York - Times Square
fête ses 100 ans

À New York, le célèbre quartier Times Square aura cent ans
jeudi. Inauguré le 8 avril 1904 par le maire de l'époque,
Times Square est rapidement devenu l'endroit de prédilec-
tion des New-Yorkais pour se divertir. Avec le temps, les
gens se sont également retrouvés à cet endroit pour célé-
brer la nouvelle année. Chaque 31 décembre, le quartier
accueille en moyenne un demi-million de visiteurs.
Pendant son siècle d'histoire, Times Square a aussi connu
une nuit de noirceur totale lors de la panne d'électricité
majeure qui avait frappé l'Amérique du Nord, en août der-
nier.

2005 Le prince Charles épouse
Camilla Parker Bowles

Le prince Charles épouse son amour
de jeunesse, Camilla Parker

Bowles, au terme d'une céré-
monie civile sans faste dans
la mairie de Windsor,
Charles et Camilla, respecti-
vement âgés de 56 et 57
ans, sont sortis peu avant

13h00 (12h00 GMT) de la mai-
rie sous les hourras de la foule

massée devant l'hôtel de ville. La
cérémonie, à laquelle assistaient les fils de Charles et
Diana, les princes Harry et William, mais pas la reine
mère, aura duré une vingtaine de minutes. Le couple,
dont la première rencontre remonte à 35 ans, s'est
ensuite dirigé en Rolls Royce vers le château de
Windsor voisin, où il a reçu la bénédiction religieuse de
l'archevêque de Cantorbéry Rowan Williams. Ce maria-
ge survient huit ans après la mort de la princesse
Diana, décédée en 1997 dans un accident de voiture à
Paris. La "princesse du peuple" a toujours considéré
Camilla comme la responsable de l'échec de son
mariage avec l'héritier du trône.
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1821 UN DANTE D'UNE ÉPOQUE DÉCHUE
Charles Pierre Baudelaire est un poète français, né
à Paris le 9 avril 1821 et mort le 31 août 1867 à
Paris. Il est l'un des poètes les plus célèbres du
XIXe siècle : en incluant la modernité comme motif
poétique, il a rompu avec l'esthétique classique.
Aujourd'hui reconnu comme un écrivain majeur de
l'histoire de la poésie mondiale, Baudelaire est
devenu un classique. Dans ses poèmes, il a tenté
de tisser et de démontrer les liens entre le mal et la
beauté, le bonheur et l'idéal inaccessible (À une
passante), la violence et la volupté (Une martyre),
entre le poète et son lecteur («Hypocrite lecteur,
mon semblable, mon frère »), entre les artistes à
travers les âges (Les Phares<). En parallèle de poèmes graves (Semper Eadem)
ou scandaleux pour l'époque (Delphine et Hippolyte), il a exprimé la mélancolie
(Mœsta et errabunda) et l'envie d'ailleurs (L'Invitation au voyage). Il a aussi
extrait la beauté de l'horreur (Une charogne). Rejetant le réalisme et le positivis-
me dont il est contemporain, Baudelaire sublime la sensibilité et cherche à
atteindre la vérité essentielle, la vérité humaine de l'univers, ce qui le rapproche
en termes philosophiques du platonisme. Il meurt   de la syphilis à Paris à l'âge
de 46 ans.

1921 UN MONSTRE DE LA CHANSON FRANÇAISE
Jacques Brel, né Jacques Romain Georges Brel,
voit le jour en Belgique. C'est un auteur et chan-
teur belge. Il était également acteur et réalisateur
de films. Il a été un enfant peu intéressé par l'éco-
le, excepté par les cours de français. A16 ans, il
crée une troupe de théâtre avec quelques copains
et écrit lui-même des pièces qu'il joue en amateur.
A partir de 1952, il écrit et compose ses premières
chansons qu'il chante dans le cadre familial, et à
diverses soirées dans des cabarets bruxellois. Il
fait déjà preuve de cette puissance lyrique. En
1956 paraît son premier grand succès public,
Quand on n'a que l'amour. Petit à petit, Brel trou-
ve son style, donc son public et connaît enfin le
succès lors de ses spectacles et ce, malgré la
vague des yéyé. En 1966, il est au sommet de son

art, avec un album de dix titres s'ouvrant sur Ces gens-là, Jef et La Chanson de
Jacky. En 1974, il abandonne le spectacle et part en voilier (l'Askoy) avec Maddly
Bamy qu'il a rencontrée lors du tournage du film L'Aventure c'est l'aventure de
Claude Lelouch. Mais il est déjà malade. On l'opère d'un cancer au poumon. Il
décide de se retirer aux Marquises. En 1977, malgré la maladie, il revient à Paris
pour enregistrer son dernier 33 tours qui paraît le 17 novembre, avec un record
d'un million de précommandes. Il s'en écoule trois cent mille dans l'heure qui
suit la mise en vente. La chanson Les Marquises, qui clôt l'album, s'achève sur
ces paroles « Veux-tu que je te dise / Gémir n'est pas de mise / Aux Marquises
». Il retourne aux Marquises après cet enregistrement, avant que, en juillet 1978,
son cancer du poumon ne s'aggrave. La maladie l'emporte un 9 octobre 1978.

1950 L'INAMOVIBLE DU JT DU 13 HEURES
Jean-Pierre Pernaut voit le jour à Amiens. C'est
un présentateur de télévision français. Il débute
sur TF1 en 1975 comme «joker» d'Yves
Mourousi. Il est le présentateur titulaire du jour-
nal de 13 heures en semaine depuis le 22 février
1988 sur cette même chaîne. Il siège au conseil
d'administration de TF1 en tant que représentant
CFTC des cadres et des journalistes. Diplômé de
l'École supérieure de journalisme de Lille, il a été
grand reporter au service économique de TF1 et
a effectué trente ans de présentation de JT au
cours de sa carrière, soit plus de 8.000 journaux
télévisés. Il est directeur adjoint de l'information
du groupe TF1 et administrateur de TF1 S.A. Il a
créé en 1991 l'émission Combien ça coûte ? Son
livre Pour tout vous dire explique les change-
ments qu'il a opérés pour rendre le journal de 13 heures plus populaire, notam-
ment à l'aide des correspondants dans les régions, une première à l'époque
dans les journaux télévisés en France. Ce choix dicte le conducteur du journal,
qui ne commence que très rarement par une information d'ordre international.
Comme il le déclare à l'hebdomadaire Télérama : « Le journal de 13h est le jour-
nal des Français, qui s'adresse en priorité aux Français et qui donne de l'infor-
mation en priorité française. Vous voulez des nouvelles sur le Venezuela ?
Regardez la chaîne vénézuelienne. Sur le Soudan ? Regardez les chaînes afri-
caines. »
Selon Françoise-Marie Morel, rédactrice en chef de l'information de TF1, il serait
le seul présentateur en France à ne pas utiliser de "téléprompteur.

1973 UN PEINTRE DE TALENT
Pablo Ruiz Picasso est un peintre, dessinateur et
sculpteur espagnol ayant passé l'essentiel de sa vie
en France. Artiste utilisant tous les supports pour
son travail, il est considéré comme le fondateur du
cubisme avec Georges Braque et un compagnon
d'art du surréalisme. Il est l'un des plus importants
artistes du XXe siècle tant par ses apports tech-
niques et formels que par ses prises de positions
politiques. Picasso peint ses tout premiers tableaux
à l'âge de huit ans. De 1907 à 1909, Picasso est sous
influence de l'art africain, notamment de l'art
congolais. Cette période est marquée au début par
les deux figures du côté droit des Demoiselles
d'Avignon qui ont été en partie inspirées par les
masques africains que Picasso possédait. L'œuvre
fondatrice du cubisme est Les Demoiselles
d'Avignon. Cette peinture fut commencée pendant

l'hiver 1906-1907 et achevée début juillet 1907. Du 23 janvier au 15 février 1918,
Picasso expose avec Matisse chez Paul Guillaume. Il se marie avec Olga à l'église
russe de Paris, le 12 juillet. Cocteau, Max Jacob et Apollinaire sont les témoins.
Pendant un séjour à Biarritz, il peint Les baigneuses. Picasso adhère, le 5 octobre
1944, au Parti communiste français (PCF) et publie un article dans l'Humanité le
29-30 octobre 1944 intitulé «Pourquoi j'ai adhéré au parti communiste» dans
lequel il explique que son engagement personnel date de la période de la Guerre
d'Espagne, renforcé par la lutte des résistants communistes français durant la
guerre qui vient de s'achever, et qu'il ne lui suffit plus de lutter avec ses peintures
«révolutionnaires» mais de « tout [lui]-même. Picasso décède le 8 avril 1973 d'une
embolie pulmonaire.
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Ç A  S ' E S T  P A S S É  C E S  J O U R S  

Le prince Albert II de Monaco vient d'entamer, lundi, une visite officielle en Irlande. Le prince est
accompagné de sa fiancée Charlene Wittstock. Ils ont été accueillis en milieu de journée par la

présidente Mary McAleese et son époux, le dentiste Martin McAleese. Dans l'après-midi, le couple
monégasque doit rencontrer le Premier ministre Enda Kenny, mais auparavant, place aux photos

officielles à Áras an Uachtaráin, la résidence de la présidente.
Cette visite officielle intervient 50 ans après celle du prince Rainier et de la princesse Grace, parents

d'Albert. En 1961, leur venue avait fait grand bruit car le grand-père de Grace Kelly avait fait partie des
millions d'Irlandais à émigrer aux Etats-Unis.

La journée aura été riche en nouvelles concernant le couple. On  apprenait d'après un communiqué du
palais qu'en vue du mariage, le 1er et le 2 juillet, Charlene Wittstock s'était convertie au catholicisme.

Nous avons appris que le soir du 1er, après l'union civile de Charlene et Albert, Jean-Michel Jarre
donnerait un grand concert sur le port Hercule de Monaco, à partir de 22h30.

Albert de Monaco et Charlene en
Irlande, 50 ans après Rainier et Grace !
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INTESTINS IRRITABLES : 9 SOLUTIONS POUR LES CALMER 

Ne laissez pas des intestins
douloureux vous miner le moral !

MALADIE D'ALZHEIMER  
Identification
de cinq nouveaux
gènes 
Deux équipes, française et britannique,
viennent d'identifier cinq nouveaux
facteurs de susceptibilité génétique de
la maladie d'Alzheimer. En 2009, ces
mêmes chercheurs avaient déjà mis en
évidence trois mutations génétiques
liées au développement de la maladie.
Ces recherches sont le fruit d'une col-
laboration étroite entre l'unité INSERM
744 de Lille, l'Université de Cardiff au
Pays-de-Galles, le Centre national de
Génotypage (CNG) d'Ivry et un consor-
tium européen de 25 équipes. Notons,
enfin, que ce travail a bénéficié du sou-
tien financier de la Fondation Plan
Alzheimer.
Les chercheurs ont analysé le génome
de 59.176 personnes, dont 19.870 souf-
fraient de la maladie d'Alzheimer. Ils
ont ainsi découvert cinq nouveaux
gènes de prédisposition : ABCA7,
MS4A, EPHA1, CD2AP et CD33. «Ces
résultats présentent deux intérêts
majeurs», explique l'INSERM.
«L'identification de ces nouveaux
gènes va permettre d'élargir le
nombre des hypothèses de recherche
sur les causes de cette affection. Par
ailleurs, ces gènes vont aider à mieux
cerner le terrain individuel favorisant
la survenue de la maladie.»
Coïncidence scientifique : une équipe
de l'Université de Pennsylvanie (Etats-
Unis) vient d'identifier quatre de ces
gènes. L'ensemble des chercheurs
européens et américains ayant contri-
bué à ces découvertes se sont réunis
pour la première fois à Paris en
novembre 2010. Ils ont créé le consor-
tium mondial International Genomics
Alzheimer Project. «Cette initiative
unique va permettre d'accélérer la
lutte contre la maladie», indique le Pr
Philippe Amouyel, son coordinateur
pour la France.

Trente médica-
ments pour sauver
mères et enfants…
L'Organisation mondiale de la Santé
(OMS) vient de publier une liste de 30
médicaments prioritaires pour la santé
de la mère et de l'enfant. Elle rappelle
que chaque année, «8 millions d'en-
fants de moins de 5 ans meurent enco-
re de maladies contre lesquelles il
existe (pourtant) des recours thérapeu-
tiques». Quant aux femmes, plus de
1.000 d'entre elles perdent la vie
chaque jour, à la suite de complica-
tions liées à leur grossesse ou leur
accouchement. «Presque tous ces
décès ont lieu dans les pays en voie de
développement. La majorité pourrait
être évitée si les médicaments étaient
disponibles sous une forme galénique
adaptée et correctement utilisés». Des
études menées dans 14 pays africains
montrent que les traitements à usage
pédiatrique ne sont disponibles que
dans 35% à 50% des pharmacies cen-
trales. «Nous savons que de simples
sels de réhydratation orale et des com-
primés de zinc empêchent les enfants
de mourir de diarrhées, et nous recom-
mandons à tous les pays de les rendre
accessibles», précise l'OMS. Un
meilleur accès à ces deux traitements
permettait, en effet, selon
l'Organisation, de sauver pas moins de
1,3 million d'enfants chaque année.
«La liste des 30 médicaments priori-
taires a été compilée par des experts
en santé de la mère et de l'enfant»,
indique l'OMS. Ils se sont appuyés sur
les dernières lignes directrices théra-
peutiques de l'OMS afin de déterminer
quels médicaments permettraient de
sauver le plus grand nombre de vies.

Quand on a un côlon irritable,
il faut aider son corps à
réguler le transit. Pour cela, le
meilleur moyen est de
consommer des aliments
faciles à digérer et en
particulier les aliments à
fibres solubles. Ces fibres
sont particulièrement
appréciées par l'intestin car
elles se transforment en gel
au cours de la digestion et
garantissent un mouvement
normal des intestins.

L
es fibres solubles se trouvent dans
: le pain de son d'avoine, le gruau,
la farine et les céréales d'orge, le
pain de seigle ou de sarrasin. Les
carottes, les pommes de terre, les

patates douces et les asperges (cuites bien
entendues) sont également des sources de
fibres solubles.

Veillez à consommer des fibres
solubles à tous les repas, accompagnées
d'un grand verre d'eau.

Je me mets
aux probiotiques

Les probiotiques sont des micro-orga-
nismes qui s'établissent sur la flore intes-
tinale. Ils permettent de faciliter la diges-
tion des aliments et luttent également
contre les autres micro-organismes nui-
sibles, à l'origine des diarrhées.

Des recherches menées en Irlande ont
démontré qu'une souche de bifidobactéries
avait la propriété de soulager les symp-
tômes des intestins irritables. Les bifido-
bactéries pourraient réguler les réactions
inflammatoires de la muqueuse intestina-
le. Suite aux essais cliniques réalisés, on
a constaté une nette amélioration de l'état
des patients dès la première semaine. 

Je fais une croix
sur les crudités

Les crudités ne sont pas responsables
du syndrome des intestins irritables mais
ils peuvent déclencher des crises lorsque
les intestins sont déjà fragiles. Il est donc
conseillé d'éviter les légumes crus, la sala-
de, en particulier lorsque vous avez encore
le ventre vide.

Si vous tenez à en manger de temps en
temps, consommez-les à la fin du repas et
en petite quantité. Evitez également les
aliments qui fermentent, comme le chou,
les lentilles, les haricots secs, le navet.
Enfin, les fruits contenant de petites
graines comme la framboise, le fruit de la
passion ou le kiwi sont souvent difficiles
à digérer crus. 

Je me mets à l'hypnose
La thérapie par l'hypnose semble être

une solution efficace et de plus en plus
choisie par les patients pour réduire les
désagréments intestinaux. Une étude réali-
sée sur des volontaires britanniques,
hommes et femmes confondus, a établi
que 80% des patients souffrant d'intestins
irritables ont vu une nette réduction de
l'intensité des symptômes, notamment
pour les douleurs abdominales et les gon-

flements. L'hypnose joue également un
rôle important car elle permet d'atténuer
l'anxiété qui est souvent un facteur aggra-
vant des intestins irritables. Les séances
d'hypnose, en amenant le patient vers un
état de relaxation et de mise en veille de la
conscience pourrait donc avoir des vertus
curatives. 

J'oublie la pause-café
Le café, la cigarette qui l'accompagne

généralement et l'alcool sont les pires
ennemis des intestins irritables. Ces sub-
stances acides accentuent les crises et il est
préférable de les éliminer totalement.

Méfiez-vous également des jus de fruits
qui peuvent aussi être très acides, tels que
le jus d'orange, de tomate et de pample-
mousse. Préférez les boissons à base de
soja, de riz ou d'amande et sans lactose.

Je me soigne au curcuma
Selon des études menées sur 207

volontaires souffrant d'intestins irritables,
en Grande-Bretagne, deux mois de traite-
ment à base d'extrait de curcuma ont per-
mis de réduire de 25% les symptômes. En
effet, les substances amères que contient la
plante dont est extrait le curcuma favori-
sent le bon fonctionnement de la vésicule
biliaire. 

Une conclusion similaire a également
été observée avec l'artichaut. Deux mois
de traitement à base de feuilles d'artichaut
a permis de réduire de 40% les douleurs
abdominales, les constipations et les diar-
rhées. 

Je mange moins gras
Les matières grasses sont déconseillées

aux personnes ayant des intestins fragiles
car leur consommation provoque des
réflexes de l'organisme que l'on appelle
réflexes gastro-coliques et qui provoquent
des mouvements de l'intestin, auxquels les
patients sont particulièrement sensibles.

Préférez donc les viandes maigres et la
partie blanche des volailles, en petites
quantités.

La crème, le lait de coco et les fro-
mages gras sont aussi des sources d'irrita-
tion de l'intestin. Exit également tous les
desserts gras et sucrés, les pâtisseries et
les aliments frits.

Je teste l'homéopathie
La médecine douce peut être une solu-

tion intéressante car elle permet de traiter
le syndrome des intestins irritables sans
agresser l'organisme et sur le long terme.
La médecine traditionnelle chinoise et les
herbes qu'elle utilise sont notamment une
des solutions les plus plébiscitées pour
soulager diarrhées, ballonnements,
crampes et constipations. Les essais cli-
niques ont montré une réduction des
symptômes grâce à ces remèdes naturels

Je décompresse 
Bien que des intestins irritables soient

rarement dangereux, les symptômes qu'ils
occasionnent sont souvent très difficiles à
vivre par les patients et sont parfois la
cause d'un stress et d'une angoisse chro-
nique.

Or, plus on est stressé et plus le syn-
drome des intestins irritables aura tendan-
ce à s'aggraver. Pour en finir avec ce cercle
vicieux, il faut apprendre à se relaxer et
pour cela, rien de mieux que de suivre des
cours de yoga ou de sophrologie. En
apprenant à être plus relaxée, vous avez
des chances de voir les symptômes dimi-
nuer. De plus, les exercices de relaxation,
en jouant sur la respiration et la contrac-
tion et le relâchement des muscles, facili-
tent souvent la digestion, notamment
pour les personnes souffrant de constipa-
tion. 

Stop au grignotage !
Lorsque l'on souffre du syndrome du

côlon irritable, il faut être très attentif à ne
pas le brusquer. Or, le meilleur moyen est
encore de créer une habitude dans le com-
portement alimentaire. Evitez donc de gri-
gnoter entre les repas et mangez à des
heures régulières : 3 repas principaux et
un goûter, toujours à la même heure. Vos
intestins, habitués à ce rythme alimentai-
re, auront plus de facilité à recevoir les ali-
ments. De plus, lorsque l'on grignote, on
a souvent tendance à manger vite et beau-
coup, ce qui provoque souvent ballonne-
ments et douleurs abdominales. Pendant
les repas, mâchez bien les aliments avant
d'avaler et surtout prenez votre temps. 

Top santé



Épluchures, marc de
café, pétales de
fleurs fanées,
sachets de thé, eau
de cuisson… tout ce
que nous considé-
rons comme déchets
peuvent nous être
encore utiles et
même nous apporter
un certain bien-être.
Alors réveillons notre
conscience écolo-
gique, cela nous fera
autant de bien qu'à
notre planète.
Le cataplasme de per-

sil pour apaiser les
piqûres d’insectes :

Si vous vous êtes fait piquer
par un moustique, plongez
quelques feuilles de persil

dans de l'eau bouillante pen-
dant une minute, et une fois

qu'elles sont refroidies, posez-
les sur la zone sensibilisée. 

L’eau de cuisson du
riz apaise une gastro-

entérite :  
L'eau de cuisson des pommes

de terre est bien utile pour
désherber le jardin, et celle des
œufs est un engrais écologique
riche en minéraux. D'autres
eaux de cuisson peuvent aussi
avoir des bienfaits. 
Celle du riz calme les gastro-
entérites, tandis que celle des
poireaux utilisés après le
shampoing épaissit les che-
veux 

Estomper les rides
avec des  compresses

de coing : 
Vous avez fait de la gelée de
coing ? Gardez les épluchures
de ces fruits. Faites-les macé-
rer pendant deux semaines dans
de l'eau de vie. Tapotez ensui-
te vos rides chaque soir avec ce
sérum. 

Les compresses de
thé pour faire dégon-

fler les paupières :  
Vous vous réveillez avec les
yeux gonflés ? Buvez votre thé
du petit-déjeuner et appliquez
ensuite les sachets humides et
refroidis sur vos yeux qui vont
vite dégonfler. Récupérez les
sachets pour les placer dans le
fond des bacs de vos plantes.
Ils feront alors office de draina-
ge et d'engrais naturel. 

La pectine de pomme
pour régulariser 

votre transit :
Vous venez d'enfourner une
belle tarte aux pommes, mais
que faire des épluchures ?
Faites-les bouillir dans un litre
d'eau pendant au moins trente
minutes. Vous allez obtenir

une pectine digestive dont

vous pourrez consommer une

cuillère à soupe par jour.  Vous

pouvez également l'utiliser

pour gélifier les confitures. 
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Utiliser les épluchures en soins 

Pour profiter de la saveur
caractéristique des fromages
que vous achetez, vous devez
porter un soin particulier à
leur conservation. Voici
quelques astuces pour bien
préserver le goût de vos fro-
mages préférés. 

Le fromage à pâte
ferme et le fromage à
pâte demi-ferme :
Il  se conserve idéalement dans
son emballage d'origine. Si ce
n'est pas possible, vous devez
faire appel à un papier alumi-
nium ou à un film alimentai-
re. Placez-lez dans le bac à
légumes de votre réfrigérateur.

Le fromage à pâte
molle :

Il ne doit surtout pas être
conservé au réfrigérateur. Il est
préférable de le placer dans un
endroit frais où le fromage ne
risque pas d'être atteint par des
rayons de lumière. 
Le fromage frais :
Il doit être placé à l'intérieur

d'un récipient hermétique
avant d'être rangé dans le réfri-
gérateur à une température
d'environ 5°C. Il ne doit pas
être conservé plus de dix
jours. 

Le fromage râpé :
Il se conserve dans un réci-

pient hermétique. Dans la
mesure où le fromage râpé ne
supporte pas l'humidité, pre-
nez soin d'y placer un morceau
de sucre qui absorbera l'humi-

Flan de légumes 
à la moutarde     

Ingrédients :
4 carottes
2 oignons
1 poivron rouge
250 g de champignons 
150 g de petits-pois 
25 g de beurre
2 c. à soupe de moutarde 
15 cl de crème liquide
6 œufs
Préparation :
Préchauffer le four à 180°C. Peler et
émincer les carottes et les oignons.
Epépiner et couper le poivron en fines
lamelles. Laver et émincer les champi-
gnons.
Faire suer tous ces légumes dans 25 g de
beurre, en y rajoutant les petits-pois,
pendant 10 minutes, dans une sauteuse.
Verser tous ces légumes dans un saladier
et  rajouter la moutarde, la crème liquide
et les œufs entiers. Saler et poivrer. Bien
mélanger le tout.
Verser la préparation dans un moule à
cake antiadhésif et enfourner pour 40
minutes de cuisson à 180°. Laisser tiédir
avant de démouler et servir tiède, chaud
ou froid.   

Yaourts 
à la confiture de fraise  

Ingrédients :
1 litre de lait entier
1 yaourt aromatisé à la fraise
2 c à soupe de lait en poudre
1 sachet de sucre vanillé
1 c. à soupe de sucre en poudre
1 c. à soupe de confiture à la fraise pour
chaque pot
Préparation :
Faire chauffer le lait  entier jusqu'à ébul-
lition puis attendre qu'il soit tiède.
Mélanger le yaourt, le lait en poudre, le
sucre vanillé et le sucre en poudre dans
un récipient.
Verser le lait tiède sur la préparation,
fouetter vivement.
Dans le fond de chaque pot de yaourt,
verser la confiture puis le mélange de
lait,
Placer les pots sans leur couvercle dans
la yaourtière environ 8 à 10 heures.
Mettre au frigo.

A S T U C E S
Odeur tenace d’oi-
gnon dans les usten-

Entretenir les éponges :

Pour l'entretien de vos
éponges, prenez l'habitude de
les tremper dans de l'eau vinai-
grée avant de les rincer à l'eau
claire.

Afin de supprimer l'odeur désa-
gréable des récipients ayant
servi à frire des oignons ou du
poisson, frottez-les après lava-
ge avec des feuilles de thé
humide.

Les objets en Pyrex
étincelants :

Vos ustensiles en Pyrex  garde-
ront ou retrouveront leur brillant
si vous les mettez à bouillir de
temps à autre dans une solution
d'eau vinaigrée.

Stockez toujours la farine
dans un endroit frais, sec,
sombre, bien ventilé, par
exemple un placard ou un
garde-manger de la cuisine
éloigné de toute source de
chaleur.  

Bien conserver la fari-
ne :

LES FROMAGES

Bien les conserver 
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Mots Croisés N°505

SUDOKU

Mots Fléchés N°505

Horizontalement :
1. Périodes de la naissance à la
puberté - Exprime l’indif-
férence
2. Pronom personnel - Trompe
avec complaisance
3.Unité de mesure de tempéra-
ture 
4. Cordonnets tressés - Dans la
rose des vents
5. Gémissèrent
6. Qui forme un tout

7. Masturbation
8. Personne stupide -
Strontium - Année lumière
9. Publie - Caractère de ce qui
est aigu
10. Grand couturier français -
Unis par intérêt - En les
11. Introduisit de nouveau -
Fruit comestible
12. Voyelles doubles -
Absences de fioritures -
Infinitif

Verticalement :
1. Ouvrage spécifique du
domaine du savoir
2. Héros du déluge - Prénom
féminin
3. Accident mortel du à la
foudre
4. Très lent - Carbonate de
sodium hydraté naturel
5. Caractère de ce qui est inné -
Eu égard à
6. Motif, raison - Pronom per-

sonnel - Garçon d’écurie
7. Solution de chlorure de sodi-
um - Bradype
8. Adjectif possessif - Atteint
par la sénescence
9. Bismuth - Conjonction -
Futée
10. Tubede verre gradué
11. Risques - Singe d’Amérique
du Sud
12. Parties charnues du corps
humain - Faire tort

N°505

SOLUTIONS

MOTS CROISÉS N°504 SUDOKU N°504MOTS FLECHÉS N°504



21h45

Présentateur : Laurent Ruquier. Réalisateur: Serge Khalfon. 
Tous les samedis soir, Laurent Ruquier réunit un plateau d'in-
vités venus de tous les horizons. Il s'intéresse à l'actualité
de ses convives et évoque aussi avec eux les moments forts
de la semaine. Pour animer la discussion, il est secondé par

deux chroniqueurs pour le moins impertinents, Eric
Zemmour et Eric Naulleau. Sans oublier l'intervention de
Jonathan Lambert, qui insuffle un vent de folie sur le pla-

Réalisateur: Claire de La Rochefoucauld. Avec: Isabelle
Candelier (Louise), Judith Magre (Esther), Lionnel Astier
(Grégoire), François Feroleto (Christophe), Emilie Caen

(Isabelle). 
A son retour de mission humanitaire pendant laquelle elle a
été coupée du reste du monde, Louise découvre avec horreur

que sa fille Safa est morte. Désemparée, elle ne peut se
résoudre à accepter les résultats de l'enquête qui ont conclu à
une mort accidentelle par noyade. Emportée par le désir de
comprendre ce qui s'est vraiment passé et son envie de ven-

geance, Louise se fait embaucher en tant que femme de ména-
ge au domaine Gavino, où Safa est morte. Jusqu'où Louise

ira-t-elle pour découvrir la vérité ?

Réalisateur : Tony Wharmby. Avec : Chris O'Donnell (Agent
spécial G. Callen), LL Cool J (Agent spécial Sam Hanna),

Daniela Ruah (Agent spécial Kensi Blye), Eric Christian Olsen
(Marty Deeks), Linda Hunt (Henrietta «Hetty» Lange). 

Un blog a publié des documents confidentiels sur la guerre en Iraq
et en Afghanistan appartenant au Pentagone. Depuis, le N.C.I.S.
recherche la personne qui les a dérobés avant que la clé de décry p-

tage ne tombe entre de mauvaises mains. Tandis que le FBI
bataille pour récupérer l'affaire, des mercenaires sont envoyés

pour intercepter la fameuse clé.

06:00 Tabaluga : La trève 
06:30 Tfou
-08:10 Shopping avenue matin
08:55 Téléshopping - Samedi
09:45 Télévitrine
10:10 Météo 
10:15 Tous ensemble
11:05 Tous ensemble
12:00 Les 12 Coups de Midi !
12:40 Météo 
12:45 Trafic info
12:50 L'affiche du jour 
13:00 Journal
13:15 Reportages
14:35 Le pacte de grossesse
16:10 Covert affairs : L'échange
16:55 Covert affairs 
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PROGRAMME TÉLÉ

23h55

LA SELECTION DU JOUR

21h35

06:15 Freddie 
06:35 Freddie : Homme objet
07:00 Télématin
09:35 Thé ou café
10:25 Paris sportifs 
10:50 Réveillez vos méninges
11:20 Les Z'Amours
11:55 Tout le monde veut
prendre sa place
12:40 Point route
12:55 Météo 
13:00 Journal
13:15 13h15, le samedi
13:50 Météo 
13:55 Envoyé spécial
14:45 ADN
15:35 US Marshals
16:15 CD'aujourd'hui
16:20 Coupe d'Europe 
18:20 Le 4e duel
18:55 Mot de passe
19:50 L'agenda du week-end 
19:55 Emission de solutions 
20:00 Journal
20:30 Tirage du Loto 
20:33 Météo 
20:35 Stars du rire

06:00 Euronews
06:35 Ludo
08:10 Samedi Ludo
10:30 Côté maison
11:00 Météo 
11:05 Magazines régionaux 
11:30 La voix est libre
11:55 Le 12/13 
12:00 Journal régional 
12:25 Journal national 
12:50 30 millions d'amis
13:25 Les grands du rire
14:30 Côté jardins
15:00 En course sur France 3
15:20 Keno 
15:25 Documentaire
16:20 Magazine
16:45 Un livre toujours
16:50 Expression directe : PS 
17:00 Slam
17:30 Des chiffres et des lettres
18:00 Questions pour un champion
18:35 Avenue de l'Europe
19:00 Journal régional 
19:30 Journal national 
19:58 Météo 
20:00 Tout le sport
20:10 C'est pas sorcier
20:35 Pour ma fille
22:05 La louve 
23:35 Une histoire épique 
23:37 Météo 
23:40 Soir 3 
00:00 Tout le sport

06:40 Téléachat
09:40 Les prénoms en musique 
09:41 Futurama : Raging
Bender
10:05 Futurama 
10:30 Futurama 
11:00 South Park 
11:25 South Park 
11:50 South Park 
12:20 American Dad 
12:45 American Dad 
13:10 American Dad 
13:31 Les prénoms en musique 
13:35 L'homme invisible
14:25 L'homme invisible 
15:20 L'homme invisible 
16:15 The Big Bang Theory 
16:40 The Big Bang Theory 
17:05 The Big Bang Theory
17:30 The Big Bang 
19:35 Stargate SG-1
20:24 Les prénoms en musique 
20:35 Les Cordier, juge et flic 
22:25 Les Cordier, juge et flic
00:15 V
01:45 Drop'In

19:00 Arte Journal 
19:15 Arte reportage
19:55 360°- Géo 
19:56 Vivre au pied d'un géant
20:40 L'Egypte des dieux
22:15 Suite noire 
23:15 Suite noire
00:15 Metropolis
01:00 Philosophie : Courage
01:30 Tracks
02:25 Pontypool 
04:00 Tailleurs clandestins 

06:00 M6 Music 
06:30 M6 Kid
08:00 M6 boutique
10:40 Cinésix
10:50 Les experts... c'est vous
11:50 D&Co
13:35 Météo 
13:40 C'est ma vie : Croisière 
15:00 C'est ma vie 
16:10 C'est ma vie 
17:30 Accès privé
18:45 Un trésor dans votre maison
19:40 Météo 
19:45 Le 19 45
20:05 Scènes de ménages
20:45 N.C.I.S. : Los Angeles 
21:35 N.C.I.S. :
22:25 N.C.I.S. :
23:15 N.C.I.S. :
00:00 Numb3rs : Médium
00:45 Numb3rs 
01:50 Météo 
01:55 100 % poker
02:55 M6 Music 
03:55 Les nuits de M6 

06:00 Gym direct
07:00 Télé achat 
09:00 Tous les goûts
09:45 Morandini !
10:50 24h people
11:30 Mademoiselle Cinéma
11:45 Papa Schultz
12:10 Papa Schultz 
12:35 Papa Schultz : D'une
pierre deux coups
13:05 Papa Schultz 
13:35 Le boiteux 
15:15 Le boiteux
17:00 Destinées
18:30 Direct auto
19:40 2012, portraits 
20:10 Very Bad Blagues
20:40 Les duettistes 
22:30 Les duettistes
00:20 Présumé innocent
01:50 Mon incroyable histoire
02:40 Les constructeurs 
03:40 Direct poker

07h00 : Journal télévisé 
07h15 : Sabah El Khaïr 
10h00 : Qariyat El-Ilm 
0h30 : Min Ghir Lihe
11h15 : Tara ma tara
12h00 : Firqat el hawasse
12h30 : Ibtikarat
13h00 : Journal télévisé
13h40 : Hayati Aâdab 
14h00 : Lil -aâila.Emission 
16h00 : Tofoulati.Emission 
16h30 : Off-Side
17h00 : Ousboue El-Riyad
18h00 : Journal télévisé 
18h15 : Le Journal de l'économie
18h20 : Mihan wa hiraf
documentaire 
18h45 : Irchadat Tibibiya.
Emission de santé
20h00 : Journal télévisé
21h00 : La place
Comédie musicale de Dahmane
Ouzid (1ere partie)
21h30 : El-Haqiba El-baidha
23h00 : Antoum Aydhan
00h00 : Journal télévisé

On n'est pas couché Pour ma fille N.C.I.S. : Los Angeles 

17:50 Tous ensemble
18:45 50 mn Inside
19:50 Du clic à la réalité 
19:52 F1 à la une : les qualifs
19:54 Là où je t'emmènerai
19:55 Météo 
20:00 Journal
20:30 Du côté de chez vous
20:35 Automoto 
20:40 Courses et paris du jour
20:41 Météo 
20:45 Le grand quiz du cerveau
23:15 New York
00:05 New York
00:50 New York
01:45 Grand Prix de Malaisie

22:45 Et si on changeait le
monde 
22:50 CD'aujourd'hui
22:55 On n'est pas couché
01:50 Météo 
01:55 Dans les yeux d'Olivier 
03:25 Thé ou café
04:15 Dans le secret du Samu
05:10 L'amour n'a pas d'âge

00:10 Tous vos amis sont là
02:10 Tout le monde il est beau,
03:25 Maison en travaux
04:45 30 millions d'amis
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L'astronaute américaine
Catherine Coleman a fait
parvenir une vidéo à travers
laquelle elle fait découvrir
l'intérieur de la Station
spatiale internationale (ISS)
avant de donner un petit
concert de flûte, instrument
qu'elle maîtrise apparemment
très bien.

C'
est en décembre 2010
que Catherine
Coleman, Paolo
Nespoli et Dmitri
Kondratiev ont

rejoint la Station spatiale interna-
tionale (ISS) à bord d'un vaisseau
Soyouz. Près de quatre mois plus
tard, les trois astronautes semblent
toujours y couler des jours heureux.
La preuve en images grâce à une
vidéo réalisée par l'astronaute améri-
caine qui nous fait une démonstra-
tion de ses talents. En effet,
Catherine Coleman n'est pas qu'une
spationaute de la NASA, c'est aussi
une flûtiste accomplie. Alors que
l'équipage de l'ISS donne très régu-
lièrement des nouvelles depuis son
arrivée, l'Américaine a décidé de
nous jouer un petit concert de flûte en

vidéo. Elle en profite également
pour nous faire une visite guidée de
l'intérieur de l'ISS et des différents
modules qui la composent, lieux de
vie des astronautes. "C'est le genre
d'expériences que vous souhaitez
vraiment partager avec les autres :
l'espace appartient à tout le monde.
J'ai donc pensé à ajouter quelques
flûtes dans mes valises", explique-t-
elle dans la vidéo avant de présenter
son "refuge" favori et l'imprenable

vue sur l'espace et la Terre que ses
fenêtres offrent. Avant cette expédi-
tion, Catherine Coleman avait déjà
participé à deux autres voyages et
comptait plus de 500 heures passées
dans l'espace. Aujourd'hui, l'astro-
naute et ses deux collègues ont
presque terminé leur mission qui est
censée s'achever en mai prochain.
Ils embarqueront ensuite pour
rejoindre la Terre.

MIDI-SCIENCE 23MIDI LIBRE
N° 1239 | Ven. 8 - Sam. 9 avril 2011

Des débris de satellites
ont menacé l’ISS

La Nasa a annoncé que des débris de satellites,
menaçant, dans leur course 'errante', de percuter la
Station spatiale internationale (ISS), passeraient
finalement suffisamment loin d'elle pour éviter une
évacuation du personnel travaillant à son bord. Hier
matin, les contrôleurs du centre spatial de la Nasa à
Houston (Texas) surveillaient étroitement des débris
de satellites dont la trajectoire risquait de les faire
entrer en collision avec la Station spatiale internatio-
nale (ISS), actuellement en orbite au-dessus de l'est
de l'Asie avec à son bord les membres d'équipage
de l'expédition n°27. Situation tendue, car il était
trop tard pour déplacer la station hors de la trajectoi-
re de la menace. A 18h41 GMT, les employés du
Centre de mission, sur Terre, annonçaient finale-
ment aux astronautes que les débris passeraient,
vers 20h30 GMT, à quelque 6 kilomètres d'eux, les
dispensant d'évacuer la station pour se réfugier
dans la capsule Soyouz TMA-20, la navette de trans-
port des équipes de l'ISS. Les dangereux rebuts
technologiques proviendraient de l'ancien satellite
chinois FENGYUN 1C, détruit en 2007.

Space X dévoile sa 
surpuissante fusée

La compagnie américaine Space X a présenté Falcon
Heavy, la fusée la plus puissante au monde depuis
l'ère Apollo et dont le lancement est prévu d'ici 2013.
Baptisé "Falcon 9-Heavy", l'engin est en fait la ver-
sion lourde du précédent lanceur Falcon 9. C'est ce
qu'a expliqué Elon Musk, le P-DG de la compagnie
américaine Space X, qui dévoilait hier son nouveau
lanceur. Mesurant près de 70 mètres de hauteur, le
Falcon 9-Heavy serait selon Space X, la fusée la plus
puissante jamais créée depuis l'engin Saturn V du
programme Apollo. En effet, elle serait capable de
mettre en orbite à quelques kilomètres de la Terre
jusqu'à 53 tonnes de charge utile, soit "plus qu'un
Boeing 737 chargé de 136 passagers, bagages et
essence", selon Elon Musk. Une capacité qui "ouvre
un horizon de possibilités pour le gouvernement et
les clients commerciaux", a indiqué le P-DG lors
d'une conférence au National Press Club à
Washington.
L'an dernier, Space X est devenue la première com-
pagnie à avoir mis en orbite une capsule habitable et
capable de revenir. Ce vol faisait alors partie d'une
série de démonstrations destinées à prouver la fiabi-
lité et la sécurité de sa technologie. Pour l'instant, le
Falcon Heavy n'a encore jamais volé. Mais il sera
acheminé à la fin 2012 au complexe de lancement de
Space X basé à Vandenberg en Californie, avant d'ef-
fectuer un premier lancement de démonstration. Un
autre vol est également prévu fin 2013 ou 2014 de la
base du Cap Canaveral en Floride. En plus de sa
grande capacité, la fusée permettrait de faire consi-
dérablement baisser les coûts de lancement. C'est
du moins ce qu'a précisé Elon Musk indiquant qu'ils
avaient fixé le prix à 1.400 euros par kilo. Ainsi, les
missions du Falcon Heavy coûteraient entre 50 et 90
millions d'euros, un record mondial, selon l'AFP.
Financée en partie par la Nasa, Space X compterait
déjà plus de 1,7 milliard d'euros de commandes de
lancement pour les prochaines années sur son der-
nier engin.

L’encyclopédie D E S  I N V E N T I O N S

Avant l'invention de l'anesthésie, la chirurgie tenait autant de
l'épreuve de torture que de la médecine. Il n'était pas rare, en
effet, que lors des opérations, des patients hurlant de douleur
s'évanouissent sous l'effet de la souffrance. Pour émousser
les sensations du malade, on pouvait utiliser de l'alcool, des
drogues, ou bien encore provoquer des syncopes. Mais ces
techniques artisanales se révélaient bien souvent inefficaces.
Il faudra attendre le XIXe siècle pour que la chirurgie puisse
se pratiquer sans douleur pour le patient. A cette époque, le
médecin américain Crawford Williamson avait l'habitude
d'inhaler de l'éther, un célèbre gaz hilarant, en compagnie
d'amis. Remarquant que l'on pouvait se cogner sans
ressentir le moindre mal, il eut l'idée d'administrer le gaz à
ses patients et réalisa la première opération sous éther au
printemps 1842. Malgré ce succès, il attendit onze ans pour
rendre publique son idée, après que d'autres médecins et
chirurgiens aient découverts de leur côté les propriétés
anesthésiantes du gaz. La découverte de l'anesthésie fut une
véritable révolution en chirurgie, elle permit aux praticiens de
prendre plus de temps pour opérer.

ANESTHÉSIE
Invention de Crawford Williamson Long

Secteur Procédé
Date 1842

L'astronaute Catherine
Coleman nous 

fait visiter l'ISS

A natoli Perminov, chef de
l'agence spatiale russe, sera
prochainement démis de ses

fonctions, a annoncé ce mercredi le
vice-Premier ministre russe, Sergueï
Ivanov. Il avait déjà été fortement
critiqué suite à l'échec, le 5 décembre
dernier, du lancement de trois satel-
lites Glonass. Le vice-Premier
ministre russe a déclaré, lors de son
déplacement à Washington, que le
chef de l'agence spatiale russe quitte-
rait prochainement son poste, rap-

porte l'AFP. Il précise qu'à 65 ans,
selon la loi russe, Anatoli Perminov
ne peut plus occuper son poste de
fonctionnaire.

Anatoli Perminov avait déjà été
fortement critiqué et réprimandé par
le président Dmitri Medvedev après
l'échec, début décembre 2010, du
lancement de trois satellites
Glonass. Ces satellites, qui devaient
rivaliser avec les systèmes de navi-
gation américain (GPS) et européen
(Galileo), se sont échoués dans le

Pacifique à cause d'une surcharge de
carburant. Le système Glonass s'est
donc vu retardé d'un an au moins et
l'ajournement du dernier lancement
en date de la fusée Soyouz a mis le
feu aux poudres.

Avec deux cosmonautes russes et
un astronaute américain à son bord,
son lancement était initialement
prévu le 30 mars et a finalement eu
lieu le 5 avril. Le remplaçant
d'Anatoli Perminov devrait être
connu prochainement.

Le chef de l’agence spatiale
russe démis de ses fonctions



L'insuffisance rénale a fait
l'objet d'une journée d'étude
animée par des médecins
spécialistes à Batna. Durant
cette journée, les spécialistes
ont plaidé pour le
développement d'une
"conscience sociale" et
souligné son "importance"
dans les  transplantations
d’organes. 
PAR KAHINA HAMMOUDI

A
insi, plusieurs médecins se sont
accordés à déployer leurs efforts
car  il est extrêmement vital
d’autant plus que cela permettra
de « sauver des centaines de

vies, même si le rein est prélevé sur des per-
sonnes en état de mort encéphalique, d’au-
tant que la loi et la charia’a autorisent cette
pratique.» 

Parmi les intervenants, le Dr. Othmane
Chinar, président du comité d'organisation
de ces assises initiées par l'association
Aurès-Santé, a notamment  souligné que la
transplantation doit être "vivement encoura-
gée par des actions volontaristes de sensibi-
lisation et d’explication, car l’hémodialyse
pour un malade ne constitue qu’un palliatif
qui reste lourd et hautement contraignant". 

Néanmoins,  pour lui, le prélèvement de
reins de personnes en état de mort encépha-

lique pose un "problème de société" en
Algérie, indiquant à cet égard que de nom-
breux citoyens, "peut-être la majorité de la
population", éprouvent du mal à admettre que
l’on puisse se servir d’un organe sain, prove-
nant d’un corps où la circulation sanguine
persiste, même si, dans les faits, un individu
en état de mort encéphalique (ou cérébrale)
est engagé dans un processus irréversible
vers le décès définitif. 

Il a également fait état d’une "répulsion
injustifiée" provoquée par la seule idée de "se
servir d’un cadavre". Le Pr. Hocine Bounasr,
spécialiste en épidémiologie et médecine

préventive au CHU de Batna, a estimé, pour
sa part, que la réussite d’une transplantation
rénale exige un "dispositif spécial" compre-
nant des infrastructures d'accueil, une banque
d'organes, un laboratoire, une équipe médica-
le pluridisciplinaire et une formation conti-
nue dans le domaine. 

Le vice-président de la fédération natio-
nale des insuffisants rénaux, M. Ahmed-
Rachid Grabsi, a indiqué à l'APS que le chiffre
de 700 bénéficiaires de transplantation de
reins en Algérie, demeure "insuffisant".  

K. H.
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POUR UTILISATION D’ARMES À FEU
Six malfaiteurs arrêtés

à Maâtkas
Les services de sécurité de Tizi Ouzou
ont mis fin aux agissements d’un groupe
de malfaiteurs qui sévissait dans la
région de Maatkas, 20 kilomètres au sud
de Tizi Ouzou, en faisant usage d’armes
factices. Selon la cellule de communica-
tion de la sûreté de la wilaya de Tizi
Ouzou, c’est dans le cadre d’une enquê-
te ouverte par les forces de police de la
sûreté de la daïra de Maatkas, après une
plainte déposée par un citoyen,  que  les
six malfaiteurs ont été identifiés. Le plai-
gnant, âgé de 84 ans, avait fait l’objet
d’un vol perpétré dans son domicile
d’une grosse somme d’argent, deux mil-
lions deux cent dinars. Le vol s’est pro-
duit le 1er avril 2011. 
Notre source souligne que l’auteur prin-
cipal, en l’occurrence, B.H., âgé de 25
ans, n’est autre que le fiancé de la petite
fille de la victime, K.H., auquel celle-ci
avait remis de l’argent sous la menace
de mort. La perquisition effectuée au
domicile de B.H. a permis la récupération
d’un fusil de chasse. 
Quant au nommé B.M., âgé de 57 ans et
ses deux fils, âgés de 21 et de 15 ans, de
la perquisition effectuée dans leur salon
de coiffure, il a été découvert la somme
de deux millions quatre-vingt-neuf mille
dinars, représentant une partie de la
somme volée. En outre la police a trouvé
un fusil de chasse, des cartouches
calibre 16 mm, cinq pistolets en plas-
tique, une arme factice, neuf armes
blanches, deux ceintures portes car-
touches, des bonnets et une cagoule,
une quantité de pétards, des clefs de
véhicules et des coupures de papiers
sous forme de billets de banque.
Présentés au parquet de Tizi Ouzou mer-
credi dernier pour les chefs d’inculpation
d’association de malfaiteurs, vol en
réunion, détention d’armes à feu et de
munitions sans autorisation, port
d’armes blanches prohibées, B.H. a été
mis en détention préventive, B.M., pro-
priétaire du salon de coiffure a été mis
sous contrôle judicaire alors que les
quatre autres mis en cause ont été lais-
sés en liberté en attendant leur juge-
ment. L.B.

TIZI-OUZOU
Hold-up à Makouda

Un groupe armé au nombre indéterminé
s’en est pris à une agence postale située
au village Attouche, commune de
Makouda, à  une vingtaine de kilomètres
du chef lieu de la wilaya de Tizi Ouzou. 
Il était huit heures du matin, jeudi der-
nier, lorsque le groupe de malfaiteurs
s’est présenté à l’intérieur de l’agence
postale et a sommé le receveur de tout
leur remettre. 
Sous la menace des armes, le receveur
était contraint d’obtempérer aux ordres
des agresseurs. Ces derniers se sont
emparés de la somme de soixante neuf
millions de centimes avant de prendre la
poudre d’escampette.

L. B.

JOURNÉE D’ÉTUDE SUR L'INSUFFISANCE RÉNALE CHRONIQUE

BRISER LES TABOUS

La planche de salut des insiffisants rénaux demeure la transplantation.
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Horaires des prières 
Annaba Alger Tlemçen 

Le président de la fédération égyptienne
de football, Samir Zaher, et un certain
nombre de dirigeants sportifs égyptiens
sont impliqués dans l’agression contre le
bus des « Verts », lors du match qualifica-
tion de la Coupe du Monde 2010 de foot-
ball. C’est ce qu’a déclaré Amar Fouad, un
dirigeant du comité des supporters du club
égyptien Al Ahly, a apporté l’APS citant le
journal « El Yaoum essabii » 

Le témoin explique qu'il faisait partie
des supporters qui devaient attaquer la
sélection algérienne. L'accord, a-t-il dit, a
été conclu à la suite d'un appel téléphonique
du bureau de Zaher. Plusieurs rencontres ont
eu lieu par la suite dans une société apparte-
nant un haut dirigeant derrière le club El
Ahly de la ville de Nassr  pour planifier l'at-
taque du bus en vue de déstabiliser les

joueurs avant le match. En outre, le mariage
célébré à l'hôtel, réservé à l’EN, la veille du
match était en fait celui d'un dirigeant des «
Ultras », et la réservation a été faite par la
fédération égyptienne et Samir Zaher.  M.
Fouad a indiqué également qu'il n'y a pas eu
d'attaque contre les Egyptiens au Soudan et
a accusé le membre démissionnaire de la
fédération égyptienne, Aymen Younes,
d'être l'un des planificateurs de ces « inci-
dents », ajoutant que plusieurs supporters
ont reçu des menaces d'interdiction de ren-
trer en Egypte s'ils ne faisaient pas les
mêmes déclarations. 

Pour rappel, l'ancien responsable des
relations à la fédération égyptienne,
Hamada Chadi, avait accusé Zaher d'avoir
orchestré l'attaque du bus de l’EN.

CAILLASSAGE DU BUS ALGÉRIEN EN ÉGYPTE
Un autre témoignage contre Zaher

ALORS QUE L’OTAN REFUSE DE PRÉSENTER DES EXCUSES 

Des enquêteurs de l’ONU demain en Libye
PAR LAKHDARI BRAHIM

D es experts de la commission d'enquête
indépendante de l'ONU sur les alléga-
tions d'atteintes aux droits de

l'Homme en Libye se rendront demain dans
ce pays, a déclaré hier le responsable de l'en-
quête, Cherif Bassiouni. Cette visite inter-
viendra alors que des responsables de l’ONU
aux affaires humanitaires, ont exprimé leur
profonde préoccupation concernant la situa-
tion humanitaire catastrophique dans la ville
de Misrata. De son côté, le secrétaire général
de l'OTAN Anders Fogh Rasmussen a fait part
de ses « vifs regrets » pour les nouvelles
pertes humaines provoquées par un raid de

l'aviation alliée sur une colonne de chars
rebelles près de Brega, dans l'Est de la Libye. 

Plus tôt, le commandant en chef adjoint
de l'opération Protecteur unifié dirigée par
l'Otan, le contre-amiral britannique Russel
Harding, avait refusé de présenter des
excuses au nom de l'Otan, jugeant que l'al-
liance ne pouvait être considérée comme res-
ponsable de la méprise. Outre cette position,
des membres de l'Otan ont fait pression sur
Rome pour amener l'Italie à se joindre aux
bombardements en Libye, a indiqué le porte-
parole du ministère italien des Affaires étran-
gères, Maurizio Massari. Notons que l'Italie
a mis ses bases militaires à la disposition
des pays qui prennent part aux opérations

militaires en Libye mais elle n'a pas encore
participé à ces bombardements, se contenant
d'apporter aux forces de l'Otan un appui
logistique seulement. D’autre part,
l'Allemagne a déclaré être disposée à
envoyer des soldats de l'armée en Libye pour
participer à une mission humanitaire, tout en
insistant sur le fait qu'il ne s'agissait pas
d'une volte-face dans sa politique étrangère. 

L . B .

Très Libre


